
McDougall fit la comparaison des 
leux hommes et provoqua à plus 
l’une reprise les applaudissement- 
de toute l'assistance Si M. Edwards 
et ses amis sont la pureté même, 
pourquoi donc a t-il résig >é 
üège ? Et pomquoi M. Macintosh 
n’a t il pas été disqualifié ? L’ora
teur répudia le Mail comme un or- 
■tane conservateur et fit voir le peu 
le sincérité des grits dans tout c» 
|u’i!s promettent. M. MacDougall 
~ep: il son siège au milieu des bra
vos Ua plus enthousiastes et des cris 
le “ hourrah pour Maclnto h

MM. Armstrong, A Robillard, M. 
P. P. et le docteur Savard parlèrent 
ensuite de leur fétiche M. Edwards, 
le dernier orateur se contentant d - 
dire, faute de meilleur a 
(ue M. Mack nlo h était 
mré des ca ladiens français, ce qui 
jrovoqua fhilarité généra e de ras
semblée.

M. McDonell se chargea de ré
pondre à MM. Rocque et Sivard au 
-ujet d *s faussetés avancées en rap
port avec la nommât on de M. le 
juge O ivier

M Edwards t-rmina l’assemblée 
n disant qu’il était un habitant et 

l’ami des canad eus français ; il crut 
bien faire en ajoutant que M. Mack 
into h ne pouvait comme lui chan 
ter une ch m on en français (Rires) 
Il est le môme E wards qui a ét 
du 1 hiver dernier et il espère 
l être di nouveau (cris de non, non).

L’as sera b ée se termina par det- 
bourra ht prolongés en faveur de M. 
Mackintosh et du parti conserva-
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Rerlin, 23 - Un bulletin issu à 9 
heures ce, malm dit que malgré que
i Empereur a beaucoup souffert de 
tories attaques de toux durant la 
l'iuit, son état n’est pas empiré. La 
ttevro à diminuée considérablement.

San l rancisco, 23—Des nouvelles 
Ile Chine rapportent que de foi tes 
(secousses de tremblement de terre se 
| ont fait sentir à Yunnar depuis lt 
iiiois de décembre dernier.

I Dans certains endroits, dea villes 
entières ont été détruites ; 200 per- 
-onnos ont été tuées et les blessées 
•ont « n plus grand nombre. A l’ur 
ghiangover, 800

Vennni d’etre reçues

()gnon> roiig«< au quart à grand marché.

4 liis ilo | roll' s turque, pour ‘25 cts.

WOODi Ot KG Oranges nouvelles, 20 cts la douzaine.
MESDAMES !Te',

Si vous voulez acheter un ht au 
chapeau du prin'emps, vous 1 
trouver, z invaiab emt nt au m.g» 
un populaire de Woodcoi k au No 
19 i ne Sp-ks.

Nos chapeaux sont spécialement 
recommandés par leur r ch ss • et 
leur élégance, les plumes qui les- 
ornent sont d'une h au té et d'un 
hoix qui ne peuv. nt certainement 

fias être surpassés par auc ns corn

Une vi-i e ert r. spectut u emt nt 
o'licitée.

Venez en foule, n hésitez pis; 
vous jugertz par vous-n é ne Ne 
vous tromp. z pas de p re. C’est au

■laffasin Populaire de Modes
de 1VOOIM OCK

a» -HUE NP.tKHN—:m
Ottawa, 24-3-88—la

personnes sont 
tes et près de 700 800 blessée». 

Dans les villes plus de 4,000 person 
•les ont été tuées ou blessées et les 
|umt dixièmes des maisons se sont 
[ •moulées et les autres sont brisées 
el en pai tio démolii1».

A ltiiMi Slmi, 300 à «00 
"Tl 61" déliante», 24!)
Iluécsot 15(1 à ICO Evasée».

Queenslowu, 23—Arrive, le pa 
i|uebot "City of CI; »lor' de New- 
York.

Citions nouveaux, ‘2(1 cts la douzaine.
Il i—

Figues nouvelles, 3 ibs pour '25Vts.
U

Da'h s nouvelles, 3 Ibs pjur ‘25 cts.BOB,BBJDGE maisons
personnes

Sucre et Sirop d’iiralde nouvoaux
Habillements de garçons - 95c 

Habillements du garç ms $1 75 

[labillements de garçons 2.50 

Habillements de garçons 3.50 

Habillements de garç ms 4.75

o il !•: z

JOHN CASE! ■ H;ivré, Sü — Ai rivé le vapeur 
■transat antique ‘ La Normandie” de 

«New-York.
1 Rerlin, 23—L'empereur Frédéric 
p:era probablement assez bien pour 
, e lever quelques instants aujour- 
J hui.

Paris, 23—Une autre manifest i- 
iion anli Boulanger $ eu lieu dans 
In qua; tier Latin A minuit un parti 
d étudiants ont ont brûlé le Général 
|Roulanger en effigie.

Rerlin, 23 —Lu Dr Rergmann 
rura aujourd’hui en consultation 

i10 8l|je du la maladie de l’empereur 
et lu professeur Senior demain.

I P a ôté constaté comme un fait 
juablu que l’empereur épr 

>e un bien sensible, il a reçu l’im
pératrice hier avec un sourit e, et 
elle lu trouva assez bien pour aller 
passer un semaine A la campagne A 
ton cliAteau, un grand nombre de 
bouquets lui furent présentés le 

Un j Mine garçon, Agé de 8 ans,■l<»'g de la route et l’impératrice 
nomme Présent!, levunait de l’ccole.^^xl)*‘dia tous scs fleurs à l'empereur 
Il di ig ail v, is la demeure de*lui en fut charmé, L'empereur 
-ton p'T.'. A Nolre-Damu-de toute-Bayant demandé son ancienne ser
ti âne Sur le chemin de Lachine,■vante Recker, qui est maintenant à 
I I fi' la rencontre du deux individmHra pension par cause de surdité,après 
lie mauvais-) minequi f’enlralnèreniMlui avoir serré la main, il lui écrivit 
Mans un bois près de la roule, où,*mr un morceau do papier : pauvre 
«piès l’avoir dépouillé de ses veto ■Recker, irons sommes deux grands 
merits, ils se livrèrent sur lui auxM'iifo tu né», to*, lu ne peux pas en- 
plus odieux ait' ntats. Lorsqu'il eutH eudie et moi je ne puis pas parler, 
ôté débarrassé du scs assaillants, ilHie suis cependant plus A plaindre 
l-e n ri-lrt chez fou père, qui avertit*jue toi. La vieille servante a été 
aussitôt la police. Ap:ô.4 qtiel juesHtrès ô iiirc, elle s’ajonouilla et 
r. < hurcliep, lus deux scélérats ontHbr tsa la main de l'empereur.
■•((■ arrêté». Ils » noinment Pbi* Bucharest S3-U révolte de» 
,é;i» Hamel et Louis hrol. t. Hide ■paya,,,» n eté réprimée, cl dea ar- 
mi'in. iit i Montréal depuis uneM estimons ont été faite» 
couple d’années. La pièce à con-B ,,ûrliil t)., ,vi. lion est une b lté de bons poinuB. 2' ~Le ,m,ni8lrti l ,dndle]°.n
lue le p»tit g.rvm avait j*ie" U,lalJm" est en voie de guéri-
l’école où il vunoil du subir un ex
aincii, et qu - ces criminels lui* Lon ln-s 2.t—Des nouvelles de 
avaient volte, tin a trouvé aus8i*^orro,‘°» disent qu’un détachement 
eu leur pos < ss o i du nombreux li-^B*e8 1,011 p<‘s du Hui tan a attaqué le 
vres <1 - priées qu’ils ont avoué* Nord tiuest do l’Afrique au 
iv.i r th it-li. ' ù 1 egli-e de Lachine.H^aP "uby, près ilj Morroco. Les 
Ils ont roinpani ce matin devant lcBl,rouPe8 01,1 tlJô l’agent du dépôt et 
rvcor.lei, qui lu» a renvoyés à la^M511 0,,t blessé beaucoup d’autres, des 

de police, où fis subiront leui^g ecoura urgents sont requis, 
aroces aussrtô
l'i iifarrt de l'iinportaiwe du s-*rment 
jii'il sera appelé à prêter lors de sa 
léposilion.

291 et “290. HUB DALIIOU8IK.

FAITS DlVIdllS
Habillements d hommes $3 75 

Habillements d’homnvs 5 00 

Habillements d’hommes G 00 

Habillements d’hommes 7 00 

Habillements d hommes 10.00

Cette assemblée, !a première qui 
mvre la campagne dans le comté 
le Russel1, a prouvé que M. Mackin 
to h est le candidat, qui sera accla 
nè aux poils le 7 mai prochain pour 
a représentât ou du beau et grand 

c imto d ; Russell.

Une jeune fl le d’une paroiss* on 
vironnante de (J .ôbec, partait d« 
chez sa mère dernièrement foui 
prétexte qu’elle « titrait en servie* 
tans une famille dt? c< tte vi!l«VOITURES DE PLACE
i’y avait que quelques jours qu’ell 
üait partie, qnun I sa mère appri

DE PREMIERE CLASSE.

Communication téléphonique eu tout ti-mpx
2««, me Malnt-Pnirlre, oiIhhii.

GUSTAVE KICAItD

qu’ell ■ l’a va* t trompée • t éiait dam 
une ina io i du piotiitulion. Au-sr 
'ôl la mô e vin' an av rtlr la jolrct 
•î elle f t retirée d.- ce lieu iufAnu 
ut cniiduilu au Mon Pasteur, tiott 
ma Hi mi reuse jeu ne fille n’est âgét 
ne du 17 ans

En berna

l^s drapeaux fl nient à demi n ât 
Upuis hier, sur Us L Ml ‘us du Par 
lenient et les bureaux p ihhct t-ar 
ra puct pour la mort d • l’h n. T1k- 
n ts White, minUl-e de I Intérieur' 
i député d-i comté du C ml well, 
tnivée sam di soir à 10 heures.

A COrphel'nitt
N-)tiv -au succès complet, bi*i 

oir, à l’Or h linat Ht Joseph. l,a 
eprésenlatinn donnée par les jnu- 
îes demoi-eLes du couvuit delà 

-*uu Rideau avait at iré au b.izai 
hip fou!e compacte et les recettes 
mt été plus ahondantes que jamais 
•ncore. -‘La Fontaine Miraculeuse” 
a été des mieux inlerprétées et ma 
lane Genand mérite des félicita 
ions pour le succès qui a couronné 
•eite soirée sous sa direction. Mil» 
Joséphine Aumond s’était chargée 
le l’organisation de la partie musi 
ta e et a très b en réussie dans cette 
tâch . Ce soir, à la demande géné 
ral , ou ré(èt* ra A l’Orphelinat, la 
riôme ch irmanle opérette av*c 

luissi un programme musical des 
plus variés. L-s prix sont les même> 
(u’hier soir. N'y manquons pas cai 
ca sera la dernière soirée durant h 
□azar de 1888 qui aura été un mu 
veau triomf ln pour les zilés proU c 
eurs de l'Orphelinat.

F#le XMlonale.

A une assemblée de la société St 
lean Rip'Ut-», tenue hier aprè - 
nid', dans la salle d» l’Union S 
foseph, il a été décidé à l’unanimité 
me la fô‘e liât o ale de tous les 
Janad ens français serait célébrée, 
elle année, le jour même d 
;eit- fete, c’est-A-dire le dimanche, 

.’4 juin, par une grande procession 
i l’issue de la grande messe et pro 
bible nent une representation dra 
matique le soir pour couronnai 
lignemei t la jo irné • si chère A tout
es Canadiens-français.

Programme ofllclel de la Kle NI Joseph

A l’assemblée du corn t'; générai 
le l'organisation des noces d’arg-nl 
lu 23 et 24 Mai de la socié té S. Jc- 
eph, il a été décidé par un vote 
le 10 con re 3 de donner l’impres 
ion du p'ogramme offici •! de la 

fête à M. N. Pag •, im rimeur. l^e. 
narchands sont priés de se muttr» 
•n garle contre les pîrsonnes qu 
solliciteront d s anno ces sans avo r 
une copie de l’autorisation

A NI Joseph.
Hier fête du patronage d • Ht 

Fo:eph, Mgr Dub irael of lie ait. I u 
chœur a exécuté la deuxième mjss 
l’Havdn. Les solistes fuient inada 
me De Donald. Miles Emond e 
Fourni r, MM M ithé et Emon 1. A 
’ofljrtoire, MM. Do r val et B 1 eau 
hantèrent k chef d’œuvre de Lira 
îillotte Justus ut palma florebit. L 
itévd P. Ch borel dirigeait et Mi e 
foséphine Richard, en l’absence d 
nadame K a nu, a montré qu’elle 
•lait aus-i bonne o ganiste qu» 
charmante can'a rice. La s-uh 
hose qui f i ait d-faut ôtai les solo- 

d’alto chantés par crie voix d'hom n 
-ntre nous une anomalie.) C- 
non»i ur p°ut chanter très probi 
blement le plain-chant mais sa voix 
ne s'harmonii-e certainement pas 
avec ladé'ici'mse m isique du grandi

I I‘2 87-8BitYSON 
<;b giau 

«!fc CIE. 
148,15;*, 152,154, rue Spark*

BONNE NOIVELLE!
l*Ulsir d’anno-.rcr à 

breuH H prut'q fs que j’ai fait l'acquisition 
d un niagiiifiquu car. sa ■ qui Hiirfia.-Ho tiiut 
ce qu’il y a à Ottawa J iimte lo public à 

ant <f aller aillcms.

ni os rom

mnii«ala<- ronronlro

venir me voir av
moisiii i .mrxiNrra

No. ira, Hue RI. An lr». 2-1 8» 6m

ïl£. Nanoléon Bélinffjr
L Josetih Cousineau]

Désirent annoncer lu pub ic <|u ils vionnenll 
le faire l’acquisition *iu

NUl'EllllE ATKI.IFK |

PHOTOGRAPHE

Cie.ifc

MESSIEURS—Le printemps 
est arrivé !

MM. DOBION & DELORM2
No 140 Hue S park fl 

Nous sommes maintenant prêt à faire toutes 
ortes il’ouvr.
PhoU g aphie et pei 
igran li, tout à il is prix 
iu vi ages garanüs. Non 
lé les nég «U 
n^nt so licilée.

iX. Ilelanger & J, Cousin eau
No 140 Rue Sparki.

C'est peut être difficile à croire, mail 
c’es" un fait certain.

Ce n’est pas le printenq s aux efflurts em 
oaun éos djnt vous entendez partir, mu's 
c'est le | riitemps tout do mflme.

Et il nous anive avec dea promesses de 
toutes sortes et des suggestioua très-prati
ques. Il-suggère des trottoirs bien-secs, 
l'abandon des claques et l’achat de cheve
lures neuves.

Kn passant, avez-vous vu mes l»o tes po- 
pu’aires * $1.50 ?

ag-s liai.s c**ti,* ligne, t i que 
* et peinture à l’huile, portrait 

. lé fuite et tous l< si •' fuite et lout I* 
us avons au-*i acln

fs L ue visi'o est respectueuse

A d
VCHAS. J- B37T,

119, RUE RIDEAU. 4 4ti-83 la

GRANDE OUVERTURE
—I) UN—

MAGNIFIQUE MAGASIN

’
RUE ELGIN, 0TT6W),

J. H. SPENCER, Propriétaire.
TKSir NITR I.K 1*1. t » Cl KOl'Ki:,.

Patronise Par le Public Voyamtur. 

— I.’JBN IIKOIT —

iju’on anr.t inalruil

Dipis&NoliiR E'», PEINTURES, 
VKRN.8, ETU., ETv!

FAPISSE HUILES 'e plus central, k proximité de la voie des 
chars urbains, 20 verges tout au plus ; d x 
minutes de marche des Edifies du Par c-

TeiiliWlve de Niilcldo

I 11 : y a pas l ien longtemps en
core Minniu Rrnii'iell, une juune 
Ifille d - bonne éducation e' du bon- 
11* s manèns était respectable et
I etpectée
II h oui nie qu’elle ai mat e plus dans 

e monde et tout semblait rose poui
Fille dans In vie. Malh -ureusernent 
Lour la ( O fiantj jeune fille, celui 

mi qui elle avait confie sesalfections 
tait un misérable qui se servit d* 

Lromesses de mariage pour la sé 
luire Comme d’habitude, il se fa
tigua bien vite de ra victime et l’a 
oan-'oina.

R ‘jetée par tes amis, r. poussée 
par ses parents et abandonnée pai 
soi) aman-, nilu * rra dans la ville où 
lie vautra dans la fange. Fatigué»] 

le c- tte vie, « lie forma le des ein 
[le s’«j er la vie. Mardi dernier, elle 
ken ta de t'emp isomi :r, mais élit 
choua dans sa ten'alive Depuit 
ors elle a disparu sans qu’on ait pu 
lavoir ce qu’uile est devenue.

Sam estciilloui p*r l,«1lerlrlelt«

l,a ch mibre de» r«-p'és n ants del 
I E at de New Yoi k. à Albany, al 
Voté, sms discussion, par 87 voix] 
contre 1, le p ojet de loi ordonnant] 
jue les exi c..lions capitales aient] 
heu à l’avenir par l’éltdriché.

On sait que ce proj -t d j loi a été] 
la boré par une commis».o i à la] 
ôte ce laque.le se trouvait M L. TJ 
Cierry. Le système proposé par la] 
omiiiis-ion con is te eu un siég* I 
nétailique sur lequel on sera asI 
-eo.r le c indamné. Au signal don I 
lé, il suffira d • presser un boutoril 
,/Our mettre ce siège en communi I 
îation av,-c une puiss mte pile élec-l 
trique es le coi.dam lé fera instan I 
lanément f mdroye i ar le courant! 
jui ira se p- rdre ensuite dans le!

Enfin ie projet de loi .interdit! 
la oudli aiion dan» Us j ml'.ux des! 
détails de l’exécution ut 0 donne! 
jue le suppli i ; soit * n terré sanel 
incline céiérnonie publique. |

Nois exécute.on» 
vrages k fresq ie et d 
oi.t genre. Ve

i pup er de 
«nt d’al'ti

maison a été renouvelée com-

i de tout ce qui ■; trouve 
de preu ière clas o

PRIX: $1.50 par J"ou.ii

aua i toutes sortes 
écorat on* en 

n-1 nous voir av,
To t o «vrage sera garanti.

BELAXI) Jt LKSIEl'X.

plùtement. 
Le publi I Annom^nt une grande vente 

là bon marché pour ce mois-ici.
I nous jugeons par les prix 
jaflichés dans leur vitreaux, les 
|marchés sont immenses.
| Hants de Kid à 4 boutons 
pour 50cts.

Dentelles de qualité supérieure 
pour 75cts.

restaurant <
Elle ûta t fiincée

268, rue d* l'Egl s 
: 3i, rue Duke, Chaudière

Rts dence^ji
Chambres avec usage de bains chauds et 

froids pour fO à 76 centins per jour, d'après' 
I j plan Européen où k la semaine et au rnois.l 

Le pa‘ro:.agc du public « st instamment 
ollicité.

NOUVEAU SALON DE BARBIER
DK PREMIERE 4 1. ANNE

C. H. NPEXCKR. 
SflTLa salle à diner du Restau 
us la direction de M. 8. CASSIDY

Mlfln, tenu sur le planau No. 7, Rue

SALON DE BAfiBIER-COIFFEU '.Le j p* rionnee quijiiésirent titre bien servi-i 
"erunt bien de venir k mon é ab'iinment it- 
leront servies avec I - i l is gran e politeise 
;t ati,faction N'oubli*zpas la place. No. 7, 
•ue Elgin, à côté d i Boiega. Cet établi -e- 
nent sera ouvert le 21 d» ce mois. Une vi- 
ite est eo licitè».

Gants de Kid pour messieurs 
ie la meilleure qualité pour 35ct».

Magnifique pluche en soie, do 
toutes les couleurs pour 67cts.

Rideau splendides d moitié

Arlitte de la tonsure et c.iffeu 
classe. Attention toute 
ie cheveux des dam-s e

M. V. OOOLAH - • . Propriétaire,
141, rue

rdeprer . 
le à la coupsp«;ciale, 

t enfants

Sjiarks, Ottawa, en face du maga 
sin de A-htleld

CHAS DESJARDINS, Prop

ILL MM' MOI ! PRINTEMPS 1888 prix.

I Etoffes à robes dans les der- 
Iniers goûts au prix de la manu
facture.

Corsets au prix du gros.
Jackets et Dolmans à grande 

réduction.
| Articles de goûts au prix cou
pant.

Les plus beaux bas de “Cash- 
mere” pour 50cts.

Des bas nouveaux en soie pour
#1.00.

“Zephyr Ginghams” toutes les 
couleurs avec

Broderies pareilles à des prix 
bai vous étonnerons.

Toutes nos marchandises cana
diennes exactement 
contant, pour un mois J

N. B.—Prenez l’avantage de 
bette grande vente.

Vo ri i’é.oq u de l'anu e où jeu 
ihs --t vieux doiv. nt se mettre eu 
:ar«Je con t ru t«)ut^8 sortes de mala
lu s. Vo is ri'ôles pas :ûr ti votre 
maison n’est pas infectée par des 
^az délétères ou p r d’au 1res poisons 
L-orl. 1-*, vous devez donc, en consé- 
pieuc , est cYst votre premier de
voir, constater que votre persoi.ne 
et ue lou'e votre famiLe jouissent 
l’.iiie santé favorable et iî.-n n» 
p u; n ie x favo'iser votre santé el 
a u e t e d'M un : bonne condition

VIENNENT D'ETRE REÇU
15 CAISSES DE

CHAPEAUX
DE TOUTES SORTES.

Une grande varif té de couleurr] 
et de qualit». Tout < st entièrement] 
ment nouv. au. A-. ortiment com-j 
plet d'art clés pour mess:eurs. 1

m DPZS DE Cl EB DE
LE TOUT A UTRE VENDU

.’Eni Minérale de Saint 

Leon

| 15 i gros et eu détail au

Na 511) t J « A4 #6 T.

Toute commande sera p omrte 
ment et fidèlement exécutée.

a 25c. et 50c.Arpentage
MM. E'ne;t tienest et Françoid 

Coté partent ce eoir pour Calgarry.j 
Territoire du Nord-Uuest, où ihl 
feront des travaux d’arpen ages pour! 
le compte du département de Violé-! 
rieur. Ils seront absents jusqu’en] 
novembre prochain.

«il au prix
i

111 ZVCS RIDEAU

trouvait pas le champ assez vaste 
jour ses grandes capacités, s'associa 
\ son frère Richard et acheta le 
‘Spjcta or” da Hamilton, en 1863 
En sa qualité dé rédacteur en chef 
le cette feuille, M. White acquit 
me réputation des plus enviables 
;omme journaliste. Il devînt ensuite 
propriétaire de la 1 G.izette” de 
vlontréal.

So licilé de se porter candidat 
oour la représentation de South 
Wentworth il fut battu par trois 
voix s- ulemenL Durant la pénod 
le 1874 et 1878, il se présenta de 
louveau à Prescott et Montréal 
sans plus de succès. En 1878, M. 
White fut élu à une grande majo
ré pour représenter Cardwell au 

Parlem nt Fédéral et en 1885 il 
était apoelé au ilo te elevé de Minis 
t.re de l’Intérieur dans le Cabinet 
le Sir John.

Le déf inc a assisté pour la der 
hère o s aux déba s, à son siège, 
/endredi le 14 courant et le 15 il 
ssistail à un dî îer à Rideau Hall. 

Depuis lors la san é de l’hon. Minis 
re alla toujours en s’afTtib'issa'ii 
jusqu’à sam) di dernier où il le.idü 
le dernier soupir.

Le défunt était est mé et resp*cté 
des deux côtés de la Chambre. Ses 
Adversaires comme ses am s politi- 
» ties adin;ra uni dans Cet homme 
ussi distingué par ses talents bri - 
ants que par son jugement sain « t 
îes counaissanC' s é tendues, les qua 
ités qui rendaient sa société cliar- 

mauttf . t attrayant î pour tous L 
parti c msiTvateur perd en l’hon. 
d. Win te son étoile polaire et le 
pays un homm î de sages consuls.

11 est b au de voir av. c quell- 
ûncéri'é a députation de la Cham 
>re d s Communes, sans distinction 
le parti, de nationalité, de croyance 
c’est empressée de rendre ho nrna.ge 
t la mémoire de ce 
jitoyen distingué q 
en vue que i’ioté. 
dans tous ses actes public-.

Les funérailles auront lieu de 
nam, à 2 heure- p in. à Montréal, 
h co noi f n èbre partira de la ré-F 
tenue du défunt à 9 hrs d ni tin 
na’in pour e re: d 
îheiinn d; f r Ca a

roNDÊ *■ 1879

Prix d© l’abonmenent
■DITIOH qüOTIDISNNS

Un an, pour la ville................................ $4.00
“ ea dehors de la ville................... 3.00.

■DITTOS HIBDOMADAIR*

.. ............................$1.00.
t payable d’avance.

□ces etc. etc.Toutes lettres, corresponde 
etc. doivent être adressées à

OSCAR McDON 
Or

ELL
tâta Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
118 me St Patrice

414 et 416 me Sussex

LE CANADA

Ottawa» 23 Avril» L888

Le 31 mire demie-, le° C nq-ies du Dr 
mlnion avaient des billel". en ci--ci'la. on 
pour le mon ai.t de $31 985.2G5.27.

Le 31 mars demie-, le monienl owl «' 
1* dette nette du Cj.aada étiu $?23,233 
787.84. toit une diminution d $i 174 695 
87 depuis le 29 f v.ier d vai -.

L’a-S'ïnb ée annuelle des pci- ona1 < s de 
la Banque Np-onale «un l'eu 'e ".3 ma 
prochain à Qjébec. L-î l.v -e d ) ao er 
■est clos depuis le 21 avril.

Le Département ds l’AgrbuI.ure a p-ê 
sm.é aujourd’hui une spl ndide a 'rr» ■ 
i Monse gnor Ttr guay à l’occa-.ion de ton 
retour de lu Ville Eternelle. COllègu’, de c- 

ut n’a jamais eu 
ôt de son payNous regie or.s d'app^en l-e -, -e I éui 

de santé de M. A Garnie:, . «-piué de N-ce 
M. (iuudeî e<let, esi lofa de sam I o e 

sous les so ns I s Drs Piévcsi.Guay, Pra-
Rinfret, Fise. ei Dv Si G -org.-s, cei «I. i- 
niers ses coll 'gu s aux Corn u n s. a gare du 

Audiitiqu 
p cial conduira le-Une assemblé i sj éjial j «les u embres d< 

la galerie de li p esse a eu 'ien au;our
d'hui
ont été adoptée* à l'unanimilé et seroni 
transmises à la fumi! e de l’h n. M. Tho* 
White, qui a é é aut -efoi» j résilient de h 
tribune d<- la presse Les memb es se « en 
dront aux ftiné ail es «I m^iu malin. L 
p)S-age est gratuit po-. r les m -mbr s di 
Sénat, de la Chambre de? Corn nune « 
les membres de la tribune <’e a presse

i’où un train 
leputes ut lo s veux «jui dus! ru rout 
en« re le de nidi- temoig iagi d’t-s 
une a relui qui fut son ami.

A 3 lira auj «urd’hui lo ÿ de U 
•éuiiton des membres de la députa 
atiou, Sir John a proposé l’ajourne 
nent de la Chambre jusqu’à d mai 
«iir à 8 h-iures

Des résolu.ion? «le comlol ‘once:

, comme marque d 
pect pour le défunt.
L’inscript.on suivante o ne la 

>îaque d’aig nt qui a et> déposé» 
ur la bière renfermant le> restes 
norlels de M. White :

“ L’hon. Thomas White, F. C 
d. F, Ministre de 1 Intérieur et 
iui intendant d s aff ires d s San 
vagvs du Canada ; né à Montréal, l 
7 août 1830. Decedè à Ottawa lv 
Zl avril 1888

res

L’examen pour avancement dans le? d 
■visions intérieure et ex Lé reura du S tv' « 
Civi’, aura lieu le 15 mai prochain, et h 
nombre ce promotions qu’il y a va |Tûba 
blement dans chaque clas.e de ch?q»u 
div-S'on esi comme suit :

Division administrative intérieure.

■s d-« pr--m è-e dus e.......
P.emi'
Corom
Commis de seco «de cl sse.......................

Division administra ive extérieure. 
c Leurs des : urevux de po le.. 
deux e»e c’es e, bu aux de

..... 1.
LA CAMPAGNE DANS RUSSE LI

Sour-inspe 
Comcris d 

l’ioapec eu
L’ouverture de la ca npagn-1 éhc 

orale dans le comté de RusshIi e 
n lien hier à Ht. Jo-eph, d n • 1 

township de Gloucester. P ès dt 
15ü elvc eurs s'etaient rendus à un» 
is?emb;éi convoquée par M. EI- 
ward-, le candidat ci-d vant député 
l uit les actes de corruption ont fai 
annuler l'élection.

M. A. Besseier fut choisi comme 
jrésident et M. Edwards ouvrit le 
jal par un discours tout à son avan 
-age dans lequ»l il repro 
nent à son opposant M < 
o.-h, d’avoir fait annul r son 
ilection et de se présenter de nou 
/eau contre lui.

ie*s aur Jieiuin du f r...
iér, I. e c'd^-eCou r.ers sur chemins de 

Courrei - sur cbe ' 
Assi»-ai»i -mdl-. v 
ComiuiS di n»-eaii:;r 

to Le des v Iles...
Cotnro s de deu 

pos e des v les 
•Coi t u ears, do 
'Preuve.-» comm s, douane»
Conupi», doupn--............. ..
iPropost-8 au deber.juemeo

«GerJes-clefe 
Sjrveil an
A<dT-

™ de
cV» e, bu tiju de

xlv ue clas*:»*, 1» ne u de

cha amère 
G H Mcln

« des a •-rveges .........

?3»ima eu 3,.

M. OSCAR MCDONELL

Q li vei ait d’arriver sur les lieux 
fut a pule à adies=er la paro e â 
a su te de M Edwards et se pro 

nonça en faveur de M. Mc lu to h.

MCA LAROCQUE

Co nme toujours, ce monsieur 
imisa grandement st 3 audiieur» 
jar ses remai q ties iucons-dérees ; 
il ne trouva rien di mieux < 
faire que de criiiquer la nomination 
le M. le juge Olivier ; disant que 1 
gouvernement n’avait pu trouve, 
m seul auglais capable de remplit 

celle charge impo; tan Le.

M. TH MAS rtPHABL

Gemonsieur fut pré en è à l’assem
blée par M. Alex. Robillarl comme 
candidat indèp niant. M. R ph.'ei 
il que s’il y avait deux caudidat- 

:o user va leurs sur les rang», c’êlan 
lû au fait qu’il ne crova t pa< que 
Vf. Maclnto h se présenterait d«- 
uouveau. fl a été soil ici l) de se 
jorter candidat tt expliquera la po- 
ûlion qu’il entend tenir dans une 
xutre occasion.

WORT DE L’HON. THOMAS WHITI

C'est noire p *n bl * de- o r aujoui 
d’hui d avoir à enréyistrer la mor 
de l’hon Thomas White, m nist 
de l’Intérieur et député d • Cardwell 
Ce triste dénouement est arrive sa
medi soi r, vers ks 10 heu « es, à I. 
résidence du député, rue M tcaîf»

Depuis quelqu» s jours la sa. L • d 
l'honorable ministre eia<L t-ê< de 
faillante, mais personne cependa.i 
n'anin/pait une tin aussi p cciiaim 
qui a jeté le deuil dans les rangs dt 
cabinet, de la députation lo. te en 
,lière et parmi les nombr ux am«
. qu»1 po »edail le défunt.

L’hon. Tbos Wh le ét.»i. rain e de 
'.fils de feu M Thomas White, qu 
émigra au Canada de Westmeath 
ilrlaode, en 1826, s’occupant de corn 
jnerce durant plus eu sauné. ?. L 
défunt était né à Montreal le 7 
d’août 1830 tt, par ooiiséqu 
n'avait pas encore atteint ta 58 èm 
année. En 1853 il épousa madamoi 
selle Vine, de Québec et pratiqua 1« 
dro t subséquemment ensuite du
rant une longue période aviC 1 hon 
Sieney Smith, G R à Cobourg. N 
joui n diste et politic,en la prof 
légf le ne s’accordait pas avec le 
aptitudes de M. White et il se rendu 
& Peterborough où il prit la lédac 
t on du “Review,” un journal qu 
prit sous sa direct on uneimpu s oi 
qui le mit de suite au premier rang 
des journaux de l’épque. M Whi « 
s’otcu «a act vement de la questio 
de» fccolts et fut choisi plus lar. 
comme maiie de la ville, cha'-g» 
ou’il occupa avec la p’us grand- 
dignité. En 1858, M. White, qui negn’ea dépl. Ue à M Edwards. M

M. J. M. McDougall

Est applaudi à son apparition sui 
,’estradj et prédit un su« c-s comp et 
i M. Macl itosh pour le 7 mai p o- 
:bain, nooobstdnt lej espérai,c s et 
’argent d M. Edwa ds, qui lors d 
laderoière élection a dû s’ap ircevtii 
me les électeurs du beau court ; d 
Etussell n’étaieut pa- g oa à vendre 

princip :s pour quelques pièces 
Tor. ih voteront pour l’ho uni; d» 
eur choix, ajouta l’oraieur, et 
lliroot notre ami M. M clntosh.

eurs

r
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t “Onr Mutual Friend” 
dans un petit sac fut 
intact et rendu à son

nd personnage était le 
ouis Napoléon. Ici la 

se passe de com men-

isième enfin s’appelait 
Wainwright et était 
Il assassina sa femmé 
axe de cruauté horrible 
îdamné à être pendu, 
t la pythonisse a com- 
légère erreur à son 

ar le tendre cœur de la 
e d’Angleterre fit com- 
eine de ce misérable en 
- déportation perpétu- 
ïst mort à Botany-Bay. 
^NTAVICE DE HeüSEY.

IJire

U

*TÊ DE KCNSELI.

ec'eur.—Je vois dans votre 
couranl une lettre signée un 

i laquelle il est dit que je dois 
pour le comlé de Russell. Je 
i, Mo sieur, que j’ai en effet 
ur un grand nombre d’élec* 

cro s que dans le moment 
e s-rait très pr-.udiriaûle aux 
irêls r'e dos - om -at-iote», et 
nt je ne s-rai pas candidat. 
:s C .nadi r.s-françiis et les 
n ral du comlé de Rusre 1 

mes services, j t Mcberai de 
urs dés rs. 

tre irès humble

-I

M. G. Bu n
U r 1 2U 1888

ES NOUVELLES.
•» clef do Ciel
à St Sauveur parmi les 
conscience qui soutien 
pendant les terribles 

ici bas, pour lesquelles 
préparer avant qu’il 

rd. Montres, jo 
bijoux à grande 
garanties chez

H. II Norez. 
No. 30, rue Rideau.

r« un assortiment complet, 
«lames dans ces corsets bon 

s les plus

lontant. .

réduc-

«5

s petit! aux p’us 
ime bas prix de: 
H. H. Pigeon, rue»

»ng allez a Montreal 
in a r hotel Biche. 
1 hotel de premiere 
i« le centre de la 
eur le plan Euro- 
têrlcal , J. Dn- 
oprietalre.

rançal» une spécialité, 
autres, Parisiens Elégan s 

n as ortimont complet, fl. 
rue Sussex.

e vente de coupon4 
a tontes sortes de 
ses, mais dore 

seulement, 
rue Sussex.

. upons, commec- 
femaine seu!e- 

51 rue Sussex

itln une grande vente de 
prix sans précédents 
H. Pigeon, 551 rue St

1

h!
«Si

snte de cou
i pour i ne 
Pigeon, 5

»N A I.OUJKR
ie maison de six appâte:. 
Bolton, No. 38. S’Mres- 

uer, proie dts ùtelian du.

S

V
at
î-liens-fr
tssemb

irançass sont priés 
ée dé la Société St.

-i,:i"àThe
eph, tue Da.

metïjs néepssnires 
nixxruie lti 2» jui.».

manche pre- 
' L’après-midi 
housle, rour

J. CHAM A RD, 
Secrétaire

.MES HALL
ir, 24 Avril „
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i diet
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U salle déposé cWz j; L.

il a.—3ins-

inffué de Son 
r-Géoéral et

ATIh

ar le j rose, t axer i, que 
ê re nettoyées *ur nt ,e - 
jue les f, hlers, déchets 
Sire «lépos s snr le terrain 
et sur le Crique Nevil au

du Bureau 
A. ROBILi

y
*
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LARD, M D

VIS
fl,ration «lu Journal 

i » ne f-era respou- 
ne dette eonirae-

ina moins d’nn

ralft.issq, J
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autres Publications du 
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AU 1 MlbKAMINIi
un excel- i 

pente forte- | 
mais ira-

subi une diminution de 12 kilogrammes acoielle a environ deux milles delà 
226 grammes, ce qui fait une diminution g^s^de'' ' n,iv' rr,eia les 

moyenne de 400 grammes par jour. Mal- rcj
gré cet amaigrissement graduel, il n'a ( ‘c.fnnV^- non'smdéf ' iîi n*»

i ■ v .ii uni reinlacera la 
inclinée de i . m

t'ARTKS l*KOmsiufiEI.LI«

LOTERIE NATIONALE CE COLONISATIONi llacdougall, liacdoiigall h lielwrloindre côté

Sous le patronat;'- de IV. le cnré A. I,abolie 
Au profit de l'Œuvre des Sociétés Diocésaines de Colonisation de la province de Ou 

Fondée en Juin 1881. sous l'autorité de l’Acte do Québec. 32 Viet., chapJOSEPH TASSfe

' Brochure «le 20 pages in-8o
L’EXEMPLAIRE

AVOCATS, 1-KOVUKKUKti, KTC.,
Ontario et Quebec

SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa 

Ho*. W.

J donné aucun signe d'abattement.
I Timtceia, disent les parrains «le Hucci, , y 

grâce à un simple verre de liqueur ! Faut- pl ce 
il croire à une mystification, et tout cela ['('er'atui 
n’aboutira-t-il par hasard qu’à une con
currence (ilus ou moins déloyale aux pro
duite de la Grande Chartreuse et des inoi-

• iruissc- •leauvoup plus peu- 
aiigm h■ • r ,i en fie grandes 

I.- trafic tl i chemin. Il faci- i LF DOUZIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LEMacdovoai.l. N. A. Belcovbt. LL.M 
F KAN K M. MaCDUUUALL.oulre. aux :.milles qui aiment la . 

can*J8gnc, i accès «lu c • eau t-ii torcsjue 
qui s'étend de Cliai >»l>.|i’rg a Lurette, <-t ;

un qriml a ■. uni age pour les 
i leur permettant <i<- t tans

ne, de Fécamp t Quc.i qu’il en «... t-. li-"-.. ZtwTV/mbS Mil Umtf 1111 Hlll i ail du (AX.tD.i i
amis de Succi se montrent enthousiastes Ole», car le It is com lane ■ a »e fail 
de son expérience et lui ont ollert. un ban- <<1t
quet auquel assistaient tous les membres 
du comité et
de choix. Le menu • tait des mieux inm- —L année 

I Pierre l.ori
gines, et cette recherche gaslionomiqm Québec, a 
n’avait rien de superflu, si l’on songe ; hours. ( . i 
qu'elle était destinée il flutter le goût <1
pauvre diable qui ne mangeait plus depuis mencer que vers

MERCREDI, 16 MAI 1888, A 2 HEURES P.M.
SOO.OOO

Valeur des Lots, .... $50.000 ) fri tiji I. Ujll.i 1
Gros Lot : I n immeuble de - 5,Otto / • «“ *»11IBI

Valeur des Lots, .... $10,000 ^ q*j .j L l)j||.*
Gros Loi : l'n i milieu b le de - 1.000 j -1'

10 O’Cara & Remonegalement 
Cl it t voleur». m Valeur des Lots, -

AVOCATS. SOL1.ICITKUR8. 
NOTAIRES. Etc.

Bloc Hay. rue Spnrke. Ottawa. Ont.
I-RE8 DK L'HOTKI. KCBBKI.L 

Mahtik O'Oaua. U. R.

McIntyre, Lewis & Code
Avocats, .'•otlic Heurs et Notaires

on toute spéciale donnée aux atta

au : Au-dessus de lu Rauque des Mar- 
1, Ottawa.

1ère SERIE {

2œe SERIE {
•spi re que ce- importantes amêlio- j 

rations se feront dan-, t - cours de cette Fonderie de Hull E. P. HBliON
grand nombre de Convive* Le .sons Igné vient de faire l'a- qiiisi 

fonderie de Hull et c-*> mainten ant prepare a 
■ x -ciller toutes sort- 8 d'ouvrages dans la ligne 
d>- fonderie, pièces légèresoo pesantes ce loir es 
il mansions, au plus bas prix.

AI. lauvson est un Ikjiiime 
é •sd'cxpéricncti. 

s a non établis

cille date, M. 
séminaire den-r r

i au port, c
pratique qui a eu 
et garantira loua 
i-cmcni.

Attcntio 

cbauds.
Argent a prêter sur propriétés foncières.

A. F. M< INTVRE. Solliciteur de la Banque de 
Montreal.

J. TRAVERS- LEWIS. Solliciteur de la Ban 
que Union.

R G. «.'ODE. 28-1-88

JS
uvragi-a fui E

line de per
il de la cote

x bambins, impru* 

• :i fail faced l'hôtel

!c cm,'

T. LAWSON
Hrcwcry, Hull,

Rue George, Ottawa.
I
il

tant de semaines. chiquant
I» tu*

(!■• La .M m

t ii rentre de la
Une concessiuii vient d'être accordée 

originale installation souterraine qui 
s'intitulera : “ Voyage au centre de la 
terre," et qui utilisera une partie du jar
din du Trocadéro, ■■ Paris. Il s’ujit do 
donner nu public le spectacle des princi
pales curiosit s du sous-sol. Pour cela, au 
moyen d'une sorte d’ascenseur, on trans
portera les visiteurs fl quelques mi-true de 
profondeur ; puis, tandis qu’au moyen 
d'un m nanisme ingénieux, une trépida
tion sera communiquée a la cage de l'as
censeur et entretiendra leur esprit dans 

complète illusion de la descente, on 
fera passer sous leurs yeux de grands ta 
Idéaux oil seront pointa :

iAvs,«-tira!,!va
i«-< enfanta font leur* (le,.t* Il euulage ImiiiediHti-nif-iit 
I-* x.mifriinci-M de c*-* pauvre* p Ills, produtiant un 
.sommeil naturel, paluflile, en faisant illsparaitre la 
, emleur, et les jeunes elierublns u'rvelilent aussi “ lirll- 
l .m» ci frai, qu'un bouton «le rose." Ce sirop est très 
-ur, abb- au goût. Il apaise Venfant, amollit ses «en- 
eues, enl. ve toute douleur, fait disparaître les eouf- 
fralives Intestinales en réglant la dlg.-stlon, et est le 
ne illeur remède connu contre la diarrhée, soit qu’elle 

: m- d. la ilentltlon ou d’autres causes. Vlnirt- 
clliq cents la bouteille. Aye*ronflante et demandez le 
a -i> up calmant de Mme Winslow” et ne prenez acuité 
litre preparation

i u.h r m fi •ë

1 pt.l.intlr GKo. McLAüRLN, L i, 15.
grave. Quelques -o<-.i.d - 
deux giimii.s curent :- rmnic 
un el.oulis n-M-z coii Mili’riible

in. prudents 
mais d un ni pl I

AVOCAT. Etc.
Bureau : ll> rue Elgin, Ottawa.leur v-cahvle

h ici aires
5

J." Jr*. FIS HL TJ R I.1 •
AVOCAT. SOLIJCITKUR. Kic. 
pour la Cour Suprême, le Parlement e 

les Dé parlements Publics.
Scottish Ontario Chambers, Ottawa On

meure en
lorcc le trade imli ,

ni ils iit pu MAI.SÜN SAlNT-GEOliGE Ii reus,ira en venir a nm- . meule 
doux pr-pii. taire- pr. I. r.-i cire 
fiant < cl < xlgei h * prix <;u ils jugent 102 et 101 rus Rideau McVeity & Henderson

Avant bid . rs neuf heures,

liane du cup qui do- 
.lier et est allé ii

i

V ins. Liqueurs, Kuu-de-Vie et Cigars impor- 
16s (le premier choix.

Juge/, par vous-même en venant nous faire 
1 12 87-88

AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc. 
Agents pour la Cour Suprême et les Déparle 

ments Publics.

Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont
Geo. F. Henderson.

de r.ic | e-, ni environ 
si (l.-ia. i." du liane du 

. ut
• cli.unbn- à coucher, 

une fendre. dans un

li v rus s es! <|i
mine ,U ru 
roub-r dan-.
pas-n ni, il I l’a t ci s 
meuble x ol'iii du 5HOTEL CANADIEN Tavlok McVkitv.Paris, une 

excavai mn
lo Une portion des égouts de 

galerie des catacombes ; une 
des anciennes carrières de 
toutes occupées aux env
ia culture des champignons ;

2o Le h différente* couche* s, 
dont la stratification appren 
géologique du globe terrestre, 
raient représentées avec fl.s spéc i me 
naturels ou artificiels dont l’ensemble (> 
niera un Intéressant mu-ce paléonto
** Ho Enfin, des galerie* de mines 

et de fer, des filon* métal li 
carrières de eel gemme ou de tou* 
produits souterrains en pleine 
d’exploitation.

Le* organisateurs de cette exhibition 
espèrent qu’elle restera après l'Exposition 
de 1889 et constituera un intéressant 
sée industriel et géologique.

•La poursuite emitiv l'Armée du Salut 
aux nssi-vs

Al.'T
— Lp v.ipeur “ Co 

, (pii se ri d'alh-ge | 
passagers entre les -1. 
itimou-ki. e-f parti a qnatï 
dredi malin pour sa *-1.11 i n.

! é?!

I iii
: =Éf

sera con
poursuite privée, par Al. <». Ai

capitaine .1. Fi
le* malles et les

STEWAllT, CllliYüLEli 4 GODFREYpierres, presque 
>ns de Paris par C'I-nr.VANT OCCUPÉ h Ait G. Latrixovili.k

mt d'être acheté par 
priétuire du " Royal

vis a toute heure, à la carte 
*y si vine européen, et sou» la Suriiiluiidenced tin 
■ iiisiniei fiaiivais de picmiere cla.-ee.

Vins, - lurui, .sauterne, champagne et liqueurs 
,1c première qualité

( 'ei i l ilihssemeiii vient d'être meublé , neu 
I*- chambre» soin si a leuses et des n i :ux a 
r, o , faisant lace au pure (Major's llilli.

Leniréo iriv.ee t sur l'a venue Mcdenzie et 
.iliéra'u du restaurant aux No* û3ü e, 

io .Sussex.
JOHN JOHNSTON. Propriéinire

filUe magnifiqi 
M. John ,/Ohiis 
Ex. hango."

luis sont ser

le hôtel vie 
ion, ex-pro,

AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agents pour lit Cour Suprême et le Parlement.

Uiambri'S Union, 14 rue Uelcalfe, Ottawa, Ont.
wart F. H. Chrysler 
J. J. Godfrey

■dimentaircs 
ntl l’histoire lniques et 

res, veil-
! 1 F.log! :*i ssa h ( i vMcLkod Stk

S. BOSERS & SON
Eiitri’préneiir» «le l'onijic» Funèbres

t;i' KMltAUMI:VR8

i (le char 
iquvs, des 

autre* 
activité

W. J. CODE

Æ GRANDE VARIETE1 entrée géli 
â.$b sur la ru Avocat, Sollicitent-, Etc.

Bcott:.".h Ontario Ciiambbrb, Ottawa, ont. 

-----ARGENT A PRETER -
'» ieolii», t siilettecnii Ve et age

CHAPEAUXVENTE POUR CLORE
liraüley 8t SnowAm i eititri's ri au i'ulilic in liénrral 

is, i -,. Etires, Hailes, Etc
grandes vitre* de chase e 

• Plate Glnsel

Tou- le- articles suivants :

I o - forgerons trouveront un grand avantag 
en non - l.lisant une visite.

J. 1). Ill N TON & (IK.,
Wellington 

N",B.—Outil» de menuisiers une spécialité.

i : A CA fs.

A <>I,A1S,

A Ml.lt K AINS et

t ANA1HI: NS, l (e.,

i:oia, 1 : i «sorts AVOUAT. . OLLlUTEUltS Toi'R la COUR 
SÜTliEJlE. NOTAIRES. ETC. 

li. A. ItKADLKV. rA. T. Snow.
Ia; mnriage entre betiu-frère cl fi.’lbr-

Coinrne tmia lus an*, on a recoinmeneé 
au Parlement anglais une campagne légis
lative en faveur du projet de loi destin-- it 
permettre le mariage *' d’un veuf ave.’ sa 
belle-sœur.” Le projet, régulièrement 
voté chaque année par la Ulmmbre de* 
Commune*, est non moins régulièrement 
repoussé par la Chambre des tordu. Les 
prince* du sang eux même*ont • diverse* 
reprise* voté en faveur du projet., ce qui 
faisait dire dims le publie anglais que in 
famille royale d'Angleterre désirait le vote 
du projet pour qu elle pût réaliser le 
l iage d’un gendre do la ruine, veuf depuis 
longtemps, avec une autre fille de In reine, 
aujourd’hui mariée.

Quoiqu’il en soit., cette année ou a fait 
i courir avec persistance le bruit que le 
clergé catholique était tr,'* favorable au 
projet et que notamment dans le diocèse 
de Westminster il faisait circuler dus re
quête* au Parlement pour demander le 
vote de la loi.

Les journaux catholique» du Londres 
nous apportent le démenti autor i;
Mgr Patterson, évêque in parHhtix d'Em- 
maiis, inflige aux auteurs de ce bruit,. Mgr 
Patterson dit qu'il est à même do savoir 
qu'aucune requête de ce genre n'a etreuie 
dans le dioc ’se de Westminster avec I au 
toriRation du clergé.

Le Tahlet, de Londres, rappelle à ce su
jet une lettre ancienne du cardinal Plan
ning, qui exprimait le désir de voir lo Par
lement maintenir dans les lois du royau
me une interdiction conforme à la doc
trine de F Eglise et que l'Eglise ne lève 
(pie : lo rarement ; 2o il contre coeur ; 
do et seulement pour éviter de plus grands

Aigi ni a pruler à i, 
boni nui' cil aucun , chips.

avec privilege de rom-

GUNÛRY & POWELLl-.s i'I '•! AT,1 N- ! •( iü R N i ES SU R DEMAND

JOSEPH GÛÎEPour acheter Avocat», Solliciteur», Lie.
AoKNTf font i.a Cour

HKTAUT1CMKN

JOHN SHEPHERD
RI MK KT LUS

! 14 i: V i'. Kl DBA r------ 114
O! TA WA.

'1:7, K m* Rideau, Ottawa
lin,ai' : li rut .'parts, e,i lace île l’ilotel llusstl

g.rtliur W. GundryAux Cüostr .eteursetau Public Mètements
Aux Coaditious les pas Faillibles

F. C. Powell. NOUVEAUX MEUBLESHjlHihXS, hlUH b KLlIILliiUltUlo deux fonderiesV n que je ~
c.'ti.' année, je non r >i .en n iv proiniiicm ail 
toutes t’O'iim inlos qui me cr >n( a 1res Are», 
Ouvr igos en feula a Tusngu m 
pi.-sê.-s \tnur cru-, ou pili.-r- 
t mto uric c!.,*: ulra I m.c n 

r. Il,ms vuro fn 
»oz. vos commandos au 
No :ïi> vint

A vomi*. Nolllcâlenr*. Molaire*, etc.ALLEZ AU
pour la Cour Suprême, le Par 
le» Departements Public», etc.

ARGENT A PRETER—

construct cur-.
qui no laisse 
térvt, ail res-

lament Venant d’etre reçusNos 2U9 et 271, ruo Wellington
Georg-**. Ottawa,ou rue 
Bleary. Hull.

Où Vüiisne sore/ pas embarrassé do faire un 
choix, i assortiment en inugBilh étant des plus 
complot.

J .i heto et je vends iui comptant seulement, 
do r-orie que io pu!» vendre n meilleur marché 
que toute nuire maison ù Ottawa.
Conditions : Au com plant seulement

Bureaux: Scottish Ontario Chambers, Ottawa 
Kemptviâle, Ontario.

DU IN H UEO. K. KlUD
Alex. C. Rutherford

HARRIS 8« CA PBELLJohn Ho

THOMAS LAWSON HR.tuKK d'information dics marchands 
DATAI LLKUKti Notre nouveau dépôt de meubles, maintenant exposé 

à notre magasin, rue O’Connor, se compose du plus bel 
assortiment de meubles pour salons, chambres à coucher, poul
ies bureaux, etc., etc.

Nous appelons l’attention particulière du public sur nos 
importations de

FERRONNERIES L1NDKN & COLE

Cumptables, Collecteurs el Agents Mercantiles
No 40V» RI E KLtilN, OTTAWA

Loyer» et dettes collectés.
audité».

B. LindlN.

1\ O’REILLYI /n ue .1,-s ,1 un un i en tic.- maisons comme 
lu. (U l i .al,ci. l'Ollaw.i o ,les mieux quail
n........n i . i.' r des ba» prix et de là qua
ne .le» articles niter;» en veute. IM.03IBAGE livre» aiuatéa e 

W. A. Colk
CHAUFFAGE etMcDougall & Cuzner TOITURES

Dr FISSIAULT CHAISES ET BERCEUSESF. G. JOHNSON & GIEi . ign, de la a rosi o T arrière.
------DENTISTE-------

25 HUE 8PARK8 DE VIENNE, AUTRICHE

Que tout le monde s’empresse de venir les voir"-©#

Nos meubles sont les plus recherchés sur le marché où 
ils méritent d’être vus de tous.

Nous avons tout récemment mis un nouvel engin dans 
notre atelier, qui nous permettra de remplir les ordres à i’en- 
tière satisfaction des acheteurs, et à des prix extrêmement 
réduits.--Un escompte libéral sera accordé à tous les acheteurs.

Effets délivrés avec exactitude et entière satisfaction.

- MAGASINS:----- Ingénieurs ei poseurs d'appareil» do chauffa
ge, -,c tuyaux en fer. ou plomb et travaux en
"ÎK,*™. c„
feu,-» et Bouilloires.

• 10 I 'llll! -
'.ÆKoIr,

Lieux d'Ai 
Coin cri tire s

H lia : iSéxctrue Duke. Chandiere Occupera au mois d'Avril l’ancien bureau du 
Dr, Nolin, coin des rue» Sussex et Rideau. 

Heures ue bureau, de 'J A 5 heure».
. cuivre. Valves, Inspira 

bestos. Caoutchouc, nettoyeur»
\V.<>. M,-K AY
ilcur ,10 Vin . L u leur», Cigares et Ta- 

i.a - ; .m-si propi’léi .ire do
“ l/l!OTi:i BIUHEI.IEU ”

Agents pour les G.iminervniUs de Bois.
1 sa. 118 vl 150 rue Sussex

pour recevoir les tuyaux à vapeur e

n e. Kviers et bains, etc. 
en " Cnn.-.du l’iaie" et tôle gai-

GEORGE COXInn,m1
L1T0GHAPHK. GRAVEUR.

CLICHE U R ET MEDAILLEE
ay ni'K ■etcali’K.

OTTA A. Ontari

•zr-ét*Agents pour engins de l’ease combinés à 
chaud.

CHS. DESJARDINSTAPISSERIE ! 558, RUE SUSSEX, 558
En nice de la rue George. Aoknt d'Abhuranok et Courtier

Hotel Itusaell, No 150 rue Sparks
-----OTTAWA-----

Représente la CITIZEN, départements du 
Feu. la Vie e. des Accidents ; aussi agent 

pagaie» Anglaises 
e classe.
- - 940,000,000

Pritchard « Andrews HARRIS & CAMPBELLl'apistiovie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, a ties prix 

variant depuis

Capitaux réunis : -
premierPROVINCE DE QUÉBEC • E lampes en Caout 

ehouc, sceaux. Elimi
ne.s pour dates et pour

Mémorial».
Outillage pour Re 

lieurs. Rouleaux, etc 
KturapoB en Acier.

Si vous voulez faire EUE O’CONNOR
Répareri Balances 

Inspecter vos Poids

Près de la ruo Sparks.
os et Bill.-ta en Boyaux h incendies et 

ubun iiscs en caoutchouc, 
ent une attention immédia

Marchand do 
especes do mur 
inandee» reçoit

.It-iT M. I>e«»lartllna donne une attenl ion 
loule w|»<eâale sus ail aire* d'assurance

Il K A1" C ' E—I a;» a npare n re* de la récolte 
du sucre, cette a mice, surtout tlan» la 
Heance, sont on ne peut plus satisfai
sante».

DSOIt .MILLS—On a repêché dans 
l'étauK Hopkins, |<- corn» de Louis ‘Lan
dry, fi an*, qui s'était noyé le li* déc. 
dernier, en patiimni. Point d'enquête.

I Manufacture de VOITURES !
I s-ROYALE-i 

P\LEVEILLE & MATHE
4 C s LA PIECE EH M0NTAN1 allez, chez le sous- LAURENT DUHAMEL

ombre ETAL T> MARCHE H Y.Je puis assurer <ju«‘ hku as
sortiment est dix lois plus com
plet
d'Ot tawa combinés.

PRITCHARD & ANDREWS Assortiment co plei 
du m»relié d'Ottawa. K
on, pore, saucisses, etc. Comme i-ar le p i»»e. 
M. null..met se fera un devoir de satisf.ii. e les 
pratiques qui voudront bien l'iioiiorcr de leur 
bienveillnut patronage. 1 12 #7-88

iilleures vi 
i en détail :FAR.NHAM—I.a pop 

de Missisquoi se répartit
illation du comté 
comme suit :
.............8,450
............  7,350

10,000

PROPRIETAIRES
GRAVEURS EN GENERAL

No 175 RUE SPARKScotte ligne que ceux Nous désirqps informer le public que nous avons fait l'acquisition du poste d'n fl a ires de 8.D 
THOMl'i-OX. dan» la i.rum-he de carrosserie, plu- -pé. iulenuut voitures légères, tsulkev». etc. 
F-jc.nl arrix mit de Cliicag,, et tics nul es villes auieri. ninus non-avons puisé de g rnndes connaissan
ce» dan» notre état, nous sommes en mesure do garantir entière satisfaction. No ouvriers sont 
(ou-, dos plus mtbiles ei trnv« ilcni sou» noue ni reel ion : les mntérinux employés sont auss les 
meilleur- uuc i on puisse sc procurer e, no prix tre» bas.

A tien! ion spéciale cl piomptc a i nui es c.mimamlcs, tel e9t le système que nous mettons en 
pratique dan» tonies le» bran, l.e» ne reparations.

Français
Anglais.

L N. LOYERChemin de fer IntercolonialKINGSLY FALLS - I.o temps c»t h 
la fécondité. Naguère c’élnit a Saint-Rémi 
de Tlngwick ; dimanche dernier, c elait au 
tour de Kiligsey Falls d'applaudir a la 
naissance d'un trio. Le Dr il. S. Gré 
fut appelé auprès de dame Robert 
qui mit au monde trois enfants du sexe fé 
iiiitiin. clmcuiiv pesant sept livre*. Ton es 

I», avec, la mère, sont en excellente

Nouveau magasin de Vins, Liqueurs el lipictrirs
No 165, coin des nies Sussex et Clarence,

Will. HOWE Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et route directe entre l'Ouest et 
tou» les points du bas du Saint-Laurent et 
de la baie des Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvel le-Ecosse, Elle du 
Prince Edouard, le Cap Breton et Terre-
" Des‘nouveaux et élégants chars palais 
gréés de buffet et chats-dortoirs font parti 
ne chaque train-express.

Les passagers qui 
terre ou sur le contin 
tant de Mo itreal 
jeudi, ueu 
malle chaque 

Les vxpedit

56 RUE DALY - - SS ET 21 RUE STEWART
m-A VIS ! 3SS PATINS 1
— caillcrii.set ferronneries, c'est

’’(lifted* Uowv, ni(> Hitlcmi,ot !khS 
cm* « itmh«*rliiii<l.

M. lxiyer tient constamment a son magasin 
tout ce qui constitue la ligne d epiceriesilans.se- 
moindres détail». Il eapere par sa p ompio ut 
lent ion et »a court oi-ie envois le public, mériter 
une large part de patronage. 21 11 8M.1

Bru

. PHiLBERT W. E. BROWN Oliez Thos. Birkett., 115 rue ltideau
P. S. - IJCO paires de Patins «le tons prix 

Vvnezc

IIMT-IIY AFINTHF. - L’université 
hop vient de conférer nu Dr B. A. Mi 
ult. de Saint-Denis, le titre de doc 

chirurgie, 
ail siégera à

S Al
Bisho

MANUFACTURIER KT MARCHAN grandeurs; 1.000 Cloehettes notir slcig 
s-mémes. 21 11 87-1

: et de tontes les 
et voyez par vous’en vont en Angle- 

ent européen, en par 
le train du soir le 

paquebot de la 
avant-midi A Halifax, 

de grains et de marcltan- 
uveront au port d Halifax des élé

vateurs de première classe, des maisons 
d'entrppôt et toutes les commodités dési
rables pour l'emliarquenient de leurs effet s.

Depuis des années, l’expérience a démon
tre que l’Intercolonial et les lignes de pa
quebots qui font le service entre Halifax et 
Londres, Liverpool et Glasgow, aller el 
retour, constituent la voie la plus rapide 

le Canada et l’Angleterre pour le

en médecine, et de niai tre 
—Ia commission du 

Saint Hyacinthe mercre 
a son enquête, la 

du sort de

UlPOKTATIiUK

edi
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DEtrax 

di.
commission «’ou
vrier, des abus à 

iger, s'il y en a. et de tout ce qui con- 
e la question du travail en général.

CHAUSSURES EN GROS !
querera

A transporté son etablissement au

No 61, RUE RIDEAU
191187-88 (Porte voisine de M. Wall, épicier

TAPISSERIES B.B.BDDY&Cie''°d
AMERICAINES, ANGLAISES KT 

ECOSSAI? Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141

JOLIKTTK-M.J. Bte Arho.ir.de Jn 
Mette, depuis quelques années dans la bri
gade du feu et de police de la ville a aban
donné sa position ce printe 

M. J. Beaudoin le remplace. Lo salaire 
des employés a été augmenté cette année.

(I.IMITEE)
INCORPOREE EN L’ANNEE 1*MCoin de* vues I hilliousie et Saint- 

Fat vice, Ottawa

ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

HULL, P. Q.
dutransport du fret.

Tontes informai ions relatives aux taux 
de transport de fret et de passagers peu 
vent être obtenues en s'adressant à

—Sur la façade du portail du college Jo 
Mette dan» les travaux d'amélioration en 
voie d’exécution, deux nierres de taille 
viennent d'être piquées et posées, mon
trant gravées en grosses lettres l'une la 
date, de la fondation de la maison 1K40 et 
l’autre celle de la restauration 1888.

Deux millésimés marquant 
toire de l’Institution.

Manufacturier* et Marchands en Gros de83 11 8747OTTAWA
l'KlNTURK

TAPISSERIES.
PEINTURES PREPAREE

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chissis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, Etc

Pour MESSIEURS SEULEMENT>, agent de billets,
27, rue Sparks, Ot 

MOODIE. agent pour les pas- 
et le fret de IT)nest, 93 édifice 

York, Toronto.

D. PO 
Suri

du Chemin de Fer, )
N. B., 22 Nov. 1887. f

E. KING
188c-
dans riiis- ROBKRT B. 

sagers« 
Hossin.

.A. LOUERMASTIC
PIN'CKAvX,

WIRES, etc
Seaux, Baquets. Planches à laver, Boites et Caisses d’emballage,De confortables chambres meublées à l'Hôtel 

INTERNATIONALE. 12 et 11 rue George, avec 
connexion au restaurant

QFETOC-Les ingénl 
terminelrNeurs explorations par un non 
veau tracé qui assure au chemin de fer du 

; lac Saint Jemi nue entrée indépendante à 
! Québec.

La nouvelle ligne s'écartera de la vole

leurs viennent de
TT1NGER.
ntendant-Général BAUMETTES '• TBI.I.liUAPHE ” UK PREMIERE QUALITE

1 WLA,KSWBureau
Moncton,

lS_l_S8-qARTICLES DE PEINTRE EN GENERAL 3i.
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i

t

1

»
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A TRAVERS L’EUROPE
Fn soldat de Castelfidardo

L’Espérance du Peuple, de Nancy, enre
gistre la mort d'un des survivants de Cas 
telfidardo, chevalier de Plo IX, type le 
plus accompli de l'honnête ouvrier, Céles- 
tin Carnlp, qui a été accompagné an cime
tière par un nombreux et sympatique 
cortège. On y remarquait M. le consul 
du Saint-Siège, des anciens zouavas ponti
ficaux, plusieurs notabilités catholique* et 
commerciales, ainsi que les membres de 
l’œuvre de la Jeunesse ouvrière, accourus 
en grand nombre, et ceux de la société de* 
Quatre-Martyrs couronnés.

V.
Les anniversaires

C est le 29 mars 1880 que la Républi
que rendit ses odieux d- crets contre les 

religieux.
C’est le 28 mars 1882 que la majorité 

républicaine vota la loi contre l’enseigne
ment chrétien.

C’est le 30 mars 1886 que M. Ferry 
tomba du pouvoir et que lo gâchis, qui 
devait aller toujours en augmentant,coin-

C’est le 30 mars 1888 qu" 
phase s'est ouverte, au bout de laquelle 
les républicains les plus optimistes no 
peuvent rien entrevoir de bon pour le ré* 
gime de leurs préférences.

#*#

Les restes de Louis XVII
M. Edouard Burton, écrit au XIX 

Siècle pour réclamer la priorité de la “ dé
couverte" des ossements de Louis XVII, 
dont on faisait honneur à M. Chanté 
lauze, qui n'a fait, dit-il, qu’utiliser ses 
recherches, h lui Edouard Burton. La 
lettre de M. Edouard Burton se termine 
ainsi :

Le procès verbal autographe du docteur 
Milceul est renfermé dans le cercueil où 
ont été placés les restes de l'enfant mort 
au Temple, exhumes en 184(1. Je saison 
sont ces restes, et j'ai demandé a la corn 
mission historique de faire procéder à une 
exhumation olllcielle et publique, dont le 
résultat tranchera definitivement la que» 
tion de la mort ou de l’évasion du I)au 
phin.

Edouard Burton.

Attendons la réponse de la commission 
historique

nouvelle

Jeanne d’Arv

Mgr Thomas, archevêque de Rouen, 
vient d'adresser un pieux et patriotique 
appel pour ériger dans la capitale de Nor 
mendie
d’Arc. En voici lo texte :

monument digne do Jeanne

L’heure est venue de couronne
i âges et nos reparutions a Jeanne 
pur un monument digne d'elle et 

digne tie nous. Des 14.HÎ, les juges du pro 
ces de rehabilitation avalent ordonné qu'on 

une croix sur le lieu du suppli 
eu signe d'expiation. Elle fut bientôt rv 
placée par un editie gracieux 
que, où la statue de Jeanne 
sous un dais, semblait sou 
lui substitua, en 175(1. l'image guerrière qui 
décore aujourd'hui la plai e de la i’ucelle.

Depuis cette époque, tous les hommes de 
fol et de goût mit appelé de leu 
1er

dr

ire, posée 
la cite. On

ection d'un n u> ri monument destine 
à associer dan» la per vm ne de J van ne il'Are, 
les gloires de la religion et de la patrie. 
C'était là un des meilleur» désirs, une des 
aspirations constantes de notre Illustre 
prédécesseur.

Je viens avec confiance f.ir- appel à 
vôtre patriotisme et a votre loi. Pourquoi 
différer plus longtemps un hommage roi i - 
gleux qui s’impose à tous les cœurs chré
tiens et françaisî Celle qui a sauvé notre 
pays, à l’une des heures critiques de son 
histoire.saura nous mériter, dans les périls 
de l'heure présente, de nouveaux mirac 
de miséricorde.

***

Les étudiants de Paris et Victor Hugo 

A propos do l’association generale des 
étudiants, dont il est question pr seule
ment en rapport avec le général Boulan
ger, le chroniqueur du Temps cite un bon 
trait de la ladrerie de Victor Hugo

Les étudiants possèdent une des œuvres 
de Victor Hugo avec dédicacé. Ue cadeau 
fut d’ailleurs l'objet d’une légère déconve
nue de la part de la jeunesse des .-coles. 
On avait envoyé a l'illustre poete sept ou 
huit députés de choix qui, ayant été reçus 
avec une grande solennité, demandèrent : 

Maître, nous sommes venus afin de 
iciter le don de (iuehiucs unes de

• la bibliothèque des etudiants
soil 
de*1 Pari

s'étalent mis en route, les bons gar 
çons, avec la ferme intention de deman 
der les œuvres complètes, mais le cérémo
nial de l'accueil les avait glacés.

Le maître les considéra avec bienveil
lance et répondit :

—Ce n'est pus quelques unes de mes 
s que je vous donnerai, mais une de 

mes œuvres. J’y mettrai mon nom et le 
vôtre, et cela vaudra mes œuvres coin-
U Sur quoi il olft-iu a ses visiteurs un i 
plaire de la Légende des siècles et le 
gédia après les avoir bénis.

Heureusement, pour les étudiants, ajou
te le chroniqueur, de simples laïques ont 
été plus généreux.

A
Le ministère F loquet

M. John Lemoine, dans le Matin, cite 
ce mot qu’on prête h M. Hébrard. du

M. 
on é<

Floouet est une tire lire dans laq 
nmisait depuis longtemps de» 
le moment était venu de la

Et il ajoute :

C’est peut être bien au 
petites boites que I on voit 
quelles, en y mettant deux sou», 
sortir automatiquement une tabl 
chocolat, ou une souri» blanche, ou 

i boite des fam

uelle
gros

ssl une de ces 
partout, et de»

pastillesmort, ou 
que vous conna

La chanson du ministère Floquet, 
d’après Y Estafette :

ou s verrou

C’est Floquet, Goblet, Freycinet 
Qui composent le ministère. 
Trois présidents du cabinet.
C'est Floquet, Goblet. Freycinet : 
Trois têtes dans le même lionnet, 
C'est un succè» parlementaire, 
C'est Floquet. Goblet, Freycinet 
Qui composent le ministère.

SI Floquet, Freycinet. Gohlet 
Sont toujours prêts à la riposte 

ministère là me plaie,
Floquet, Freycinet, Goblet, 
nnent plus qu’un grain de millet. 

. sa santé je porte un toast,
SI Floquet. Freycinet, Goblet 
Sont toujours prêts à la riposte.

Ce n’est pas méchant.

Ce
Si
Do

Le jeûneur Succi

Succi, le jeûneur, vient de renouveler à 
Florence ses expériences de jeûne.

Depuis le jour où il a renoncé A la chair 
et au pain, le poids total de son corps a
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TOUT HOMME
Q\ti oat Fsltole. Nfrvrnx. Débiles qui dan*
com i fen-mem »w VlRiifiirdo Vori»» e 
l>rii ol .hm \ UHili, t litière. to nr oni>ei 
qui •ntn»tn«nt «h» «lérsitgcmenis limm !•* ».v»ie- 
me organique fie- #i«mrv«e .le lu Vie. Man* 
de T.-ie. HnUilin de lé|nn • d Hr *l<-, 
KVtei I'rrledr ilriutilrc. I.A.
c e * ci I rrltHltilito de Temperament. 
Hoiiiom i>t MmiJrcii ■ « sur In I g oe vt tou» 
Iv8 *x mil Omvs tic llpbillln <«, Mixrnli'. « oh- 
sonii»iion (Ihiis un nvenir rapproche. d i n- 
«IIii111». iKMivcnt irouie un rcm<-.,<
«v svrx ant -> n >t rv spécifique No 23. -no « ui-v 
mcrveilleu-c v. i vvt-iine. il donne la Vigueur 
do l.i Jriinrv«i- «u re» tut • Iv *>»n me i omp et 
eh* * I - ' Ivux - t oil. 1 le» jcuih-.s vn nn.uu -to 
la force aux ■*.inmon« et aux >«-ri«. went e 
trnleant le «i t -me mu-eulalre e: mettant vn 
actl ai o e lVnorgie phy»ione itu co-pa hu
main. A i ai.iv itc not e p -vulquv No. 21 tea cas 
le» plu* ob ttnés p -nveii. Crv gu. il - en 
île tf ntv ,ioui-8. l'hiique paquet c. n lent un 
iraiiemeni putrdeux semuine». n *i son 
garant o. Notre simviH • v No. V« est nu Kcmu. 
de infaillible t>our tonte.» Us >i nludic» **«». 
ereten de «iiielqncdnrce iiuVUcnii etc Ven 
du d'apres n urc «inrnmie p n-evi ti qu*il ope 
r-r i une «.ie. I o a P. iv r- . ('•utv.vigniv de 
Médeoine de Toronto, loroniv O it.

BÜKEAU DE POSTE D’OTTAWA
Arrivée et départ des mnllea.

MA LMCS Fermeture Arrivée

tun at — Toronto, lia- a m v m 
mit ion, et.

O-ivst île 11 
Hroekvil.e,

OUl'st Main 
du N. Ouest 

Ouesi — toron to, Pc 
tvr uro. et e .. HVM 

Est —.Montreal, etc. 3 au

Ksi l’rov. Maritimes.
K't- t vrrtwiili. Mur 

rlsburg, Lu master.

tuba et 1'.

mot n»

( i 30
a. tjuéliev,
K i vie res, etc 

I . I ni--, x ai OdgOUM

Non York. ni. uiroxti

: ut - ; ou n 3uKr
|i. x il le, N Oit i

t b. ne fer l'ne. l’eue 
broke. Avnpi mr. e- - 

Asliiou, llunil), Uaru.

viulon.ei v

2 30 si 3,1 S oej . il 20 

;7 » 3o . le 30- 1 , Ici. fl.II. 
Mil il lis hall»
Vludv'bn File!

Alex.<ndr>e. Ai bol.
L

I ar o I.k* n- e — llell » 
i o.-i.e ». Hint burgh 
1 » llu \x field, etc

!-i ru 10 » l té s iHi
! iO.i, t t.- s t e

Hull 
V.' Imvt Kanllx ,i- o

a lin e, I leserl . .. (1 (H)
lll-linga Bridge 1.0 -
tUmimii gs' et

ni ms bridges. 10.10
Il cbe tel x nie ele li lu
iirleanseï liol,illard Imlil
A rem il c -.i ,lti
Al. i ,x V- lundi, mer 

. ediiI Vendredi 
Mail. Angi.ii es- i I , 

à. \ lundi vi Jeu il 
Via llalilax, lemli

i Fix'l l lté: l*oi' it i.in « Il l.i Kl x
C.-8eel. lires teinture» ne sont p . » nui 

A saute. No - en «vint» 1 •» enliletirs i-u 
. 1. les ulus la lies

îles elieveiix ; non 
O ultniii. > lia am i I

lu un louve. In un
. Pli nd du e. I il. i -1,1

fin , I- tu«•) e. une lie m de i lu x < x ai et- 
e votre comma nue. l'ri x ta lamieüle, 

-, map .feme de reiiiedo de Toronto. I oioiito. t lui

æ:sa
Article» de l«Hlcllc

is adressant x «unni nd -, »p«viiii-/

I issulis que v«-U- en . pal l.iiteiui-nl » 
l,e No 3 donne UU leilil la tralelievr de ia 
nO- o . c'ivl line lirepar.illoil qui ll'ull'i vu
1.1 po m ei iloal vous poux ez x mis servir 
qiic piT'iinno s'en aperçoive, l'i i\, ïl..' -. No 0 
lait ni piiliillre le» ride». I Tl x. ÿ. i 0. No 10 fill
1.1 p o al rc le• t -v e - - n »ee» par le» il' cri imi - 
île toi. Prix, t.'.ô. Nu. Il ia i dispa aur.- le bon
ona sur la ligure. »l .No i: f ut i»p irait,e 

e rousseur, l'r-x, tl - -, Nu i:i ta > 
l - p isin’.e. I ' i ix, • l.V . \u U lait 
n- n de. Prix. )• 1.2.1. No i . fait dl»p • 
mues. l'i,'. 3 .n -, N- ill la U di pi 

- le- ma.qnes de 1 ■ petiie n r -Iv.lT x..'
■ mpeene la ir m ginmle 11 .in- pn a n n 

ÿ . . N • l - est une pu p n- a ,ou infalllu U 
ver les cheveux mi U • fain-pou s r 

■mpagiiin de r- médis de Tvioniu.

No 18 est vue un p i n ion interne 
un. ilr-xoloppe 11 tail e • i ez les Km 
dm,no b-» plu» lieile . propoi i 
iHir.it ion tout t lui itiutle'i 
Prix ?3."li t'oinpngiii ne tel 
Toi ont o. Oui.

1lftln<lle« «l<» feillilies 
No jW K mill llllalllllliemi lit la Ivllenrrliee,

• le come île la mat ri e. e- mue lis mal nie • 
i a xquelli » lo» ivminee sont sa ni I o« nn-ile- 
en a les plus Cmilieiii- n euminandenl e. lie pic
paraliim comme nu ioiii de de» plu ............. »,
i‘riX i'f.lH la I oill- iIle. i ulllp. gnu- de icilieiles 
de Toronto. Torotilo, Uni.

I*lin e» rfigiiliil| Irw f|-i»nçiil«c»
H - supérieure» nu -e g'

II MOD n ou Tu' i le. Ilei

i-ur et aim'-nviit 
OoinpUKuie de i

Vent é 1 l’i
dost iiiAea 

• mi»e• n la poste 
de - nia Iles pvi-ei de

Hem...du Hun au, de ,» a. lu AU a. ni.
Manda- sur !» pu te et la banqi.c d' 
■es. du U a. m. a I p. m.

a l'unregiB ri ment dot 
la iiiinnic* avant la

,l. A. (iOUIN, Maître de Poste, 
-au de Poste d Otlnxvii, I 

Nox enilue l».»,". x
loin -ne la llgui 
les lâche» Ile ta

‘•WsâàÊfâkpour consi

et exIorne

sixe i-l Infaillible.

ClIKNIN DK I KK

II CANADA ATLANTIC”
I.A VOI K LA PU S VOl'LTi:

Montreal cl Ottawa
ei-rgol i-.ii la i a liai le, 
omul mile- » pur des OTTAWA A BOSTON 

KT TOI S 1,1 s
1. KST l-.T Al si d

T M'-W VOlilx, 
POINTS A

unes • | II t I-Il llllll I.M ge lllll» le»
|il|.,iHlllb-'.|l ex I..... o il 1.1 llo I
la HKUl'I. X Itl l'K I*. ix. • U- 
n m-- os de Toron o. ................

X«-\ I-Itlgie «>l 1-Iliillll»ll«lil«- I .es convole partiront de la gaie île la rue Klg 

TWAIN KI’PHKSS |)K MONTH K Al,

8.00 A.M. i.l:,.r.flsa
I ioiii- a < uliiaii pour l'Oue d H a ,xu 
b » tininadii Oruinl lion, pour I 
l-.st, arrivant IA a ll.üUn. m.
A r,f| p 'U1 TWAIN WAINDI: avec anlle 
oUv I elfle n ,lln«l. ai rivant a .Muni n ul

• VM p. m . mi ni..... niant avoe le. inun» ,iu
Xerilioiit Central et du l.rainl I n tu pour 1 1 at.

n par l'usage du api eil|i|iie 
il l nb 1er I i |i -pu aril" île

Otiérison e -i 
No 2.’. II i mi al 
eut te prépanili m a 

ompagiue du remè
•un eil.eae. TU. »l. d 

, I nroiil o,

Montréal aveo 
K»l ol le .Sud ■RKOUl.ATltl

I■ l-.S Mini i-ii usa 
r il-- unlIli-rH ili 

MKN’I K 1.1. K
AMES * » ' a' k
ge et ru- oiiiiiian- é p 
Dlllllf» l|lll le» I-Uiploie-Il Al K 

MENT. Kilo n'ont .tain ti I i.111 . «-.il.-x. „| i. . 
I-, - leur . asHiirent la i i-gu lu m - ; - oui Mo ces. 
agiéitbio» ail g-iul <-l «l’un ex-i-lloni *• : - i l'a 
que H envoyé» p ir I i mille i l'abri ib 'mile 
indl-crélIon iir réception de ;2 u l. T Ulo

lin e --Ht i-oillldi-ul ivlb- A-Il e e
. hk AlK.i-i , ini ni Toron ru. Il I*

l.e» rom Ilia arriveront A 12.30 p m. et 3.10 p m. 
dr I | si. -e i ni- m il.inl a la gai o lluii.i xsiii ure. 
Muni reaI, avec le . i raina île i'i i oi «lu .<IH|

• lait- I niais l’n lima n Mjr le» tram» du Ab,ni

I II tinlo «initli III la gare du chemin Hlrli 
al A 7. < ' a. ni. et l.d.t |». m. raeionlHOt 

• o - • xpresH <le .Montréal.

i-o respuiid 

Bulle .üh. I oronio

Atelier ilü Vlailii'c et île (iranil
DI-. lit--ION 
JA liol si-.’rt i-uiN

OTTAWA. NI W YOltK

Moimmiuii-. onn.urn- ci
lle lui d-: i i m--11- ri- l.i-i 
m; vrage ", le lei I rage et 
lu Mi-uplure a un faii -p>i

, t IIIUI-IIII'IIII-. «Il hiv pcru-el 
. . , ,'i, lent d’enlrepioiulr, de

, .’-J a»*' j,.' •' «outrai» - au si bon mar 
iu ’ lié qu aiiriine nulle buu

•SS?*® ar"*. . . . -. . . -
' ’•■'S R. LROV.N,

" ». -----------

STEWART & FLECK,ji

I 20 IP SVÎ Quittera ( il la mi. gara de la rue
H à 411 p. ni. el He raecordaUl ■« eel cniroll a x ee 
le» iraiii» «lu Vormonl (mirai et Delà ware ni 
Hud -on. pu r I I #1 cl le • ml, an Ivaut a l.o tou 
a 7.1!» et U N c xVA ork a 7.00 le luiideinain malin

I ics char» dortoir» I ulliiinn sont al tachés aux 
in.ln *;nirc «»ti -xxm-i i o •,». |.«M pa -auer» 
d t il ta xx a puin -exx Smi. prendront les i'ull. 
iiian a . ami Alhan» ou .« House's I oint.

I.es billolM, lo - Ills ol 
nient peuventéireobii «"ilio lensrlzne- 

bureau de» IiiJIoImNo 20, rn<* Yorlt •mis n u
mill Ion»

K. J. t'HAMBKWMN,
Kui'liitvndiint tiénérPKHCV W. TOIID

Agent général do» l'nHeagera.Matiufnel iirlersdc toute description «le

MACH INES pour MOULINS
Hones d'air, Kngm - A vapeur, lloulil -ire 

Ca-xto lilcmrli* ), oui rages en imite 
- u ' ulorihftilfta, 

l'ompOM u vapeur >-t iiiiitérianx 
pour lus .Mineurs.

“ VULCAN IKON WOi'KS ”
Hi i: Wki.i.i.nuton, Ottaw a.

Toutes réparation»exécuts-e» prnmplenieitt.

AhKX Fl.Kl

1 I
P 0 P T)Ui«-1.88-Cm

MOULIN A PLANER U OTTAWA TA K MO liOKAUti:

Manufacture de Portes, Chassis il «Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD

Urn convola || 1)11 tent la garo UNION

Pour Montrk.u. Troih 
Hiviiri s, Qi ki ge.
Saint Jkan. Halifax

• ou» le» pointa »

«.30 A. II. Il’n assortiment <!«-■ plu» <-nmnloi» de ligne» 
i va n u.-s r unsi intiment eu ma ns : Purius, 

Uiutssis, Jalousie-. ..lo .m i- . P,ai c n-rs. Ij«i le», 
D ,uvus. i.arilenux, liras ci Pou aux d e-eu

Tournage, découpage et H'-lago
enjitioos. L'ontlro.l A meilleur i

U. T 11 Af.TCR t V. Prupriéiairo, 
Bureau, 241, Hue Spark ».

<'unnexlon téléphonique.

8.2.Ï “

4.30 1’. 11.

nar- 1,6 da /’Pour IClNOHToN.PriKK
lu H". T OKI,Mi,. ]iic
TII'I.T. I l i l Al II. Hay 
1 •'• i . < TiICaOo et loue 

I le « ^ autre» point» a

I l'.xpre».- local pour Al,
| M"-. Il . P.t r KtNOIlAM

Al N l'K KIK, KKNKIUCW 
P« M hill K K. I II A I.K 
WiVKft ci autres.

11.3(1 A. M.
11.(10 I'. AI.

3.30 I'. AI. 
12.01 HIM,TT I

ALX AMATEURS Dli SI'OIIT !
u» (e-non l '-iiirepi'-i le plu
I lé -, ble il' i ru es u a l'P-air PoiVI A II t II UH

: Va'^m'i V|,|V,‘T°t",A
■« h point» mu la cote 

•r«l ouest du P»cl

■ I '1,1,1 les 
dan» Thial, d

M y'",:,n12.01 him it
; ü;k,.

1 îÆu'.t

notre oatfiio. ue i 11 tu
iré et 1 • lisle do

H U N TON & GIVING
I.M PORTATKURS

K UK WELLINGTON, ÎIÎI4 j

POUR LA-------

Heure, I«*h Malufi, ht I*«*snt «*t lu
Teint <;n g^iiûral

Crème de Miel et d'Amend# de lllnd». fïcléi-de I 
Concombre» et «le H «me» et Molodermn.

Un flsKortiment complet nouveau 
cl«Pi de loild le el-dc»,»Us venant d'étr e

; 7.0(1 t. H. 
3.15 T. H.

liillei» «l'entier parcours, table» hor-ilroa. car 
I le» ol tout autre renseignement, pt 

obtenus an bureau de» billets oc la (
rue N parité.

.-uvent être

J. F. PA H K KH,
Agent dos Billots et <ie» Paaiager» de la ( lie.

H. McNH'OLL.
Agent général do» Passager». 

IJ'OIL'S TURTLE, 
fiér.mt «le» PassagersR. A. McCORMICK

HENRY JJ WATTERSCHIMISTE KT DHOOUISTE

75 RTJlîj SPAIfKS
< HI.MISTK KT PHARMACIEN

Coin de a rut a Sparha et lianh

Prescription» pour médecin* et famille» pré 
parée* avec soin.

Communication téléphonique 1-2-38

1 province de Québec. 
Viol., cliap. 36.

LIEU LE

HEURES P.M.
i(iO,GOO

$1.0(1 le Billet1

! 2) ets le Billet1

CONSOMPTION
Pc:te maladie atVrvu»v, uni durant tnm 
«Vivuicr» a Si-in ilé «téllvr la science «le» 
niel leu 1 s physiciens nui ne i numii- lien 
lien pom en arrêter le» propre.. 1 un v - v 
la diminuer, rien pour la guéri . Mainte 
n n . ee m s plu» une ma:.1.lie incur, b e 
m.ligne qu elle soit vAiiuWiinnêv par quoi 
que» médecin», lu saiiie pom eu, ore ,-ire 
1ouvi 4 - par remploi de NOS U K M Kl >K 
I a son. doux pu tir le» ineml-.nn a .le* 
poumons q 1 il» 11 .1 l!,-,-ieiii pa ■ lodg e 
qu'ils soient euIVil 
parles m x âges «le
eu même i*-m|i» nu'ils empé v u le 1 o 1 
le m > v les I11l.l0111.il' s m- poitrine nui c f 
- mnpa tient invailub omvi.l la oun omp- L 
lion. Prix *3. I

GUERISON GARANTIE
Uoiii|»xgiile de Med e l mon: v. To

MARCHÉ DE DÉTAIL—*L<> juge Papineau*un conge d'absence

i au quartier Latin d'où : —1^ constable Hacke
r I notel du Louvre en ! vidu qui olTiait ntt uardessua en 

y< r à tins te dicta | la rue Saint Laurent. Il l'otirit 
marche, ils ae août I ble pour et ne pouvant expliquer où il 
lumtaugiste» qui les ! l’avait pris, le vonstable l'arr ta et leçon 
irdie sur les boule duiait au poste. On d-couvrit ensuite que 

sont reiormes } le proprietaire était M. Kennedy, de la rue 
lionne et ont attaque les bureaux du j Saint Laurent.
al la ( o<a '/*• ^^es^m^auauues de “I-e bureau de santé a dc<*i<- de fermer

Voici d’antres dm ai la aur les demons,™ fXTiiJViî.HlS&îü*

ii». Au moment de la sortie de» «b 
ut apres la avance de la chambre, 

eriner enxm ; «-lait si compacte que le general a 
rmait.cn plus I gé d attendre cinq minutes sur le» 

t nous parlons ci I du palais Bourbon avant de poux 
portant, tracés de ia ! 1er dans sa x it ure. Pendant ce temps 
s mot» suivants : “ Ge j beaucoup ue deputes répudiant leur digni- 
ec tous ses remercie- j te, criaient Pus 1/ dictateur. M. Emma 

n» renseignement» se I ni 
vous envojeraa photo

**• E*»*ral Boulanger à Chicago IManifeetatlon» bonlangietrs
Paris.

! Boni
DEPECHES TELEGRAPHIATES 

DERNIÈRES NOUVELLES

Chicago, 22—11 v a foule depuis quel- 1 
que» jours a l'hôtel Richelieu, a Chicago, rai 

; pour admirer une superbe photographie du vir 
général Boulanger que vient de recevoir lia 
M. Urbain Soora. chef de cuisine du Ri- cri

M. Sobra, alors qu'il faisait son service 
dans l'artnee fian\-aise, a eu tilttsieurs lois 

i l’occasion de voir le général Boulanger et 
de lui parler. Il l'a rencontre plus tard,«en 

! 1881, lors du centenaire de Ÿorktoxx n ; a 
, ce moment, M. Sobra était chef a bord du 
j navire qui transporta ia delegation fran-

aWAf «i *râ,r, srafteM 
r:œ'qtTÀ!£ 1 -1"1 ü,“ -

ï£ I EpEvEEïC °"
central lkrrlï^'de.'ïienw “e Mon,real à 5”‘‘

iss?. Hist
neral Boulanger—Ax 
menu p«»pr vos bot 
fait un plaisir de

22—Le soir de î'elect

partis iKiur 1 
criant A has Un u tan 
tcur ! Pendant leur 
heurtes a une foule de 
ont repousse# en 
vard». Les étud

v aient Ira etudiants et 
nouveau avec 
coup d«

tt observa un indi 
vente sur 

au const i-
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MouMe. par lüOlb».................................. UO* UO
Son. par lUUiba......................................... 0.0U » U.SQ
A x «une par sac......................................... V.U0 a l.Uû
Pois, par mniot.........................................  USA A 0.5»
lllé «l'Inde, |««r ml not. ..............  0.04 a loti
Fox es. par minot...................................... 1.00a I 10
- ...-lu, ........... .......

desc

CANADA

«
de»Arrestation d’un voleur

tirai ne «te
Lfxsoiw

P.ilalCSjle sac..............

K, toit,la -tou*
liari.-oia, le minot..................
lie'tei ave*, le minot... v 
Oignons, le minot.................

. . . . . . . . "ÏBîiS
: ::: 18.13
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deux premieres.
Tou

IK""*”"
étant allé chez son 
lui ; au momi-ni où 

nu sofa, il frappa nnii- 
tii.-re, par acciuent et lui lit en 

joue. La mere a traduit Philea» parce 
«Itiand il va chez eux, il refuse «le s'eu 
aller, une fois la querelle élexn-e. L'ai-cusé 
a ete condamne a $1

-Philens ^ 

-renversaitmarches .v.;-;Vj'gvtaux oléagineux, la pi 
(«leri. la «iotteaine .....I- r

PrwlMlla de In Ullsrb
Nouvelles de Québec

tjiTKBEC, 22—Gabriel Dumont est arrivé 
ici liier apres midi.

—Les docteurs Deblois et 
MM. Font a 
professeurs

—Le coroner Belleau a tenu une enquête 
aur le corps d Edward Hutchiaon, mort de» 
suites des blessures reçue» samedi dernier, 
aux edifices du pai lenient. Le jury a decla
re uue ces blessures étaient ia cause direc
te de la-mort et que dans leur opinion, le 
comracteur aurait du placer une personne 
competente pour conduire les travaux, les 
pièces de 1km» n’ayant pas été bien liées 
ensemble.

Beurre «le choix, par Ib....................40 30 .. 0 X>
V rémerle.............................................. 0 28 » 0 00

J8î|S
iel Ar.-tie se faisait sm tout remarquer 

I par la vehemence deaon langage, l.e» amis 
! du général répondaient .-« ses invective». 

Lu potence ! ^Odlauger riait de leurs reparties et au mo
™ . ment oti sa voiture remportait «lans la «11-
1ENESSKK, 22—Un assassin du nom de i rec iou de l’hôtel «in Louvre un duel était 

Lestvr a ete pendu a Leb union (Tenue» arrange entre le baron Dufour et M. Are 
»ee) ou. I an dei mer. au mois de juillet, il I n,-. Le baron avait dit : “ Noua vous ra 
avait tué «le deux coups de fusil un avocul. ! serons vt vous enverrons h Cayenne.” A 
.M. Lane, dont il avait jure de tirer '’eu cela, M. Arvne avait réplique d une voix 
geance. Lester axait épousé une veuve j courroucée : " Vos main» sont trop salis." 
dans I espoir de mettre la main sur largent Au moment ou la voiture du gen.-ral 
laisse a celle-ci par son premier mari ; mai» ; Boulanger atteignait la rue de Ri volt apres 
la veuve avait restsie. «-t non seulement , avoir ir.iverm- le pont et la place de la Con 
elle n avait pas délit- les cordons dv sn j corde ctui avait ni «-té dégages par la poli 

rse, mats, furieuse «le n avoir «»t«- vpou ce, plus de cinquante mille personnes « n 
see que pour sou argent, elle s était d«-ci conibraii iit les terrasses du jardin des 
, e a Plaider en dixujrc.e et avait pris M. Tuileries. Le* toits des maisons t-i les 
Lnne Pour|avocat. Lc»!er, voyant que lu , crois*-«-s étaient garnis de gens qui agi 
femine allait lui échapper en ni,-me temps j taient leur mouchoir et poi ssaient de» uc- 
que I argent, est devenu fou de rage, et ! clamations au passagedu n.iuwl «-lu. Les 
saisissant un fusil de clia.»se, il s «-»l retubi cordons de police turent immédiatement 
au bureau de M. Lane, «)Ui était i>r«-cisé i bris«-s et des milliers d<- pers-mnes entott 
nient assis a sa porte en train «le uiendre le ■ rereut aussitôt la voiture en cliantaut : 
frais, hans dire un s--ul mot. Lester fit feu 1
deux fois de suite, et l'avocat, atteint au C'en: Boulanger. Buuhingcr, Bonlangcr, 
liane gauche, tout ha pour ne plus se re- C'est boul.n0-vi\ qtnl nous faut, oh : oh !

ll ou nu moi».
Beurre en tinette.
Fromage..................................
Œuf* frais, la «lonxaine. .

—Hier, à 2 heur«*s p.m.. M le Dr A.
Rolland a donne une lonferenve a I I mon 
Catholique. Le sujet de la conference « (ait 
" i.a voix." M. le conférencier a parle de
l’anatomie des organes de la voix ainsi que Homme», le baril ....................ISO) a
de leur physiologie. Le Ur Rolland avau à 1 ‘ôtron*, la boite  ...........................S 74 a
»n disposition des pi, ces astronomiques Ban .ne» la (-Imienine 
pour rendre plus intelligibles le» demon»- ! Aiooas.iegauon 
t rat tons a faire.

.1. B.
Grandin, et 
été nomme»Bernier ont 

Diversité Laval.de FU
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tnlssalres dans la caus« 
«le I ancien hotel Sal

—Les
proprii

ont assemblés a l'hô 
ndrele»ohiecilon*aux ext- 

e s'est présent
uln le» témoignage 

, i«pies et d autres personnes 
nt a la valeur de la propriété, 
ntbii-e vendredi prochain.

Ktlle, pour 
rOpriathms ; iliuloc fumé. 

Homard, la Imats p«-i
missaire
emplox . 
relali veme 
Autre a»8-e

isoiitie n s dèsAffaire Trudol
Quebec, 22-Voici la suite de» témoigna

ge» dans la cause de la Reine vs Benjamin 
Trudel:

Le grellier de la couronne, M. W. E. 
Duggan, est asserinenux et dit qu’il agis
sait comme grellier en 1887. Il se rappelle 
la cause de Lange lier vs Maguire, en avril 
i-S8i. Il a charge de tou» les journaux et 
documents de la couronne et produit l’acte 
d'accusation en cette cause. Il ajoute 
«jU’un plaidoyer a été produit en réponse a 
cet acte d'accusation, que le procès eut lieu 
et que le verdict fut rendu. Il est à sa con
naissance que Trudel a été entendu dan» 
cette cause, et qu’il avait été dûment as
sermenté.

La cour s'ajourne ensuite jusqu a 2 heu-

l'ui- on liîuue 
Dur*- «le»lac»..
Doré do ri v 1ère 
Saumon l'mls.
H,m«Wg frai», gros, lu doux.

do petit», la doux.. 
Anguille ealév. la traire . ..
i* - i bot lo pré| 
x- i 'Ivinongé 
Mui-qiiereaux 
IVivlutudeila «I

ÎS
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dl i il

:s ■: ss
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—. T. ('. de Loriiuier, avocat, a fait, au 
nom de MM. S. II. et .1. Moss et James 
Johnston et l ie., importateur», une de
mande de cession de biens h MM. Nooman 
Giblin et fie,, marchands «le hardes 
an No. 1880 rue Nuire Dame. IV» jeu 
marchands ne sont entn-a dans le coin 
nivree que depuis quelques m -i» et ont 
déj-i un pa-sif de Çli'.tkJt. tandis «pic l ad il 

Ki.O Kl. Le 2 mai pis chain, 
emblée des crcancieiM qui 

sont au notnbie do ùti. La banque Union a 
une cri-atice de cti.otH); la North Bri'ish 
America. 82,00 » : MM. Fisher, 282,000, M. 
J. il. Hodges, $4,300.

ouxamvi

mps après

angisiesont dure 
axuitceo dans la 

ureaiix du ioiii uni 
•unes ont «-li

ants s.- trou-

c. Quoique pousse a 
asme «i«- la Ionie n'a

L’ovation n'a eessé que longtc 
rrixVe «in général a son hôtel. 

(e»ialione boni
né n mort. Lester vient d‘*-xpi<-r 
. Sur l'vcliafaud. il a fait un dis 

sans queue ni tête, dans lequel 
• de s’excuser en disant que c’était 

pour venger son honneur de mari qu il 
avait tue l'avocat Lune. Il a dit 
qu’il était prêt à mourir, car il était «ur 
d aller tout droit au ciel où il espérait bien 
rencontrer le shérif. Au moment où on 
lui plaçait le bonnet noir sur ht tête, et où 
on lui attachait les liras, Lester a dit i n 
riant: "Ne serrez donc pas tant."' Ht 

( la trappe basculait, on a entendu 
damne sVcrer d'une. v«4x forte : 

u revoir.” Trente nersonnes seulement 
ont assisté à l’exécution qui a eu ii 
l’mterieur de lu prison ; an nombre 
assistants se trouvaient six individus 
Lister avait Invités a venir le

l'urrn
ne s élève «pi a 
aura lieu I as Bœuf <lcchoix, lu Ib................

StF..
L-inl, lu II). ................
Jambon, ht jb
Saindoux,lu Ib .......................
Saucisse, la Ib............................
l’orc at>prété,oar looih»...........

Volalllra
l’ouïes,le couple.......................
l'aimnls.lo «-oupic* ...................
l'oillets. le couple.....................
Dindes, lecoupiu........................
ife.'f.'î-'conol...........

; ||« 
l SisA 2.10 heures, les honorables juges Tes

sier et. Gross occupent leurs sieges. 
L’honorable François Laugelier

depose comme suit : Je suis avo- 
la cite de Queliec. Je me 

dans cette cause-ci a 
comme témoin dan» la cause

H : s;«
IVx

FINANCE et COMIICE■i.
cat et maire de la ci 
rappelle que l’accusé 
ete entendu 
d'avril 1887.

Il a été question dans le témoignage de 
Trudel d'une somme de $4,200 qui était a 
balance d'une somme plus forte, luquci-e 

x ait été de

T l l'. i igord, duc de Ditto, 
le legation a Washing 
inc Américaine, la fem 

ri. k Stephen», «le 
g'-nt qui .-« s.-rx i a 

ou g'-n.-rnl Boit
ent du Nord. 1 <• 
• une de sa fciuiin-.

le « 
" A miBOURSE DE MONTREAL

('•mr* fourni.» |* ;i MM. 
court 1er» en x .iU-iirs«1» liuursu, grau.» «-t profi

ls. No 1714 ruo Notre Daine. .Montreal.
Moxtkkai.. 21 Avril lfWfl.

voir pendre.
L J. Fokoict & Cite..

somme a oiin.-e par l’accus«‘ p -ur
MARCHÉ D'OTTAWAIleUne catastrophe à Saint-Louis

Saint-Louis. 22-Un incendie a «•claté ,’ 
ver» dix heures du soir, a Suint Lo i ». 1 
avant-hier, dans one giande iimi-on n cinq j V. , « 
étages, située an coin .le la n e O’xHixl- . ( 
île ia levée, et connue sous le nom de Ur- j 
th'i Home. C'était une sorte de relugi- .le | 
nuit, et entret- uu par. un comité «le ment 
lires des dix erses sectes prol.--»t:in(es «I.- la 
vil e, et dans lequel étaient couches euvi 
ron soixante-dix hommes, pour la plupart 
des n ogres, lorsque le fen s'est declare au 
deuxieme étage, par suite, croit ou, 
mauvais état d’un tuyau de calorifère, 
flammes ayant envahi I" 
la retraite a tous ceux qui s.- 
dans l.-s dortoirs de» «■ 

ésulté une terr

sont grieveme

"m. d -Ii

Ihu» le dé -ai i.-ment 
aire nu d.-»ir du g.-ne.ul 
• mie electoral.

ndi-
la

Arthur Delille, avocat, est ensuite 
mien té.
connais i'jtccuse Trudel ; j'étais pu* 

sent a la Cour, qu md le procès eut lieu et 
.maud Ti udel a donné son temoignag •. 
Trudel a dit que c-lte somme de 6-4._tKi 
elait la (talance d une summe de $5,(JU0et 
était la pari de profit qui revenait a M. 
i.itugelier dans l’a fia ire de l'aqueduc.

J.’honorable M. Laug.-Jier est reexamine. 
J "étais present lorsque Trudel a rendu 
témoignage dan» la cou»«- de 1887. Dan» ce 
témoignage Trudel a dit que le 1-1 juillet 
Is8d il m avait paye $1,200 et il expliquait 
la dit) .e comme ceci : Celle somme la -et ut 
la haiaucc d’une somme beaucoup pins 
forte. Le ll juillet je n’ai reçu aucune 
somme d argent et je li ai pa* vu Trudel ;

«-lai» a hut-rbrooke deimis le lundi avant 
«•«•tie date. Je suis paru Uc Sherbrooke le 
samedi matin avec plusieurs jeunes gens 
«lit! a-aient passe leurs examens de droit 
là. J etui» de retour chez moi le samedi 
apres midi. Ce~t un nommé Geo. Gagne 
«pii m’a mené depuis la gare du Quebec 
Central jusqu'à ma rosidence. Je ne devais 
pas revenir ce jour-la de Sherbrooke. J'a 
x ai» été invité a prendre part a une excur
sion sur le lac Mcmphremngag, mais je 
fus obligé de deciliter celte invitation, vu 
que mon tils, qui était avec moi. était bien 
malade. Je jure que le 14 juillet 1883 je 
n'ai reçu aucune somme d argent, ni de 
M. Trudel, ni d'aucune autre personne,

Tian»que»tionne par I honorable M. Ir
vine—J’étais très intime avec Trudel en 
lRsl. J'ai déjà rendu témoignage en faveur 
de Trudel. Mais quand on eut témoigné 
que Trudel u'etait pas croyable sous ser
ment, je crus qm- dans ma position il n'é- 
tait pu» convenable d'avoir des relations 
avec lui. Quand on était Intime, Trudel 
venait souvent à mon bureau.

En 1882. j’ai vu afiaire a Trudel ; tr«-s sou
vent je lui prêtais de petites sommes d ar
gent. et lui aussi m’en prêtait comme on 
fait « litre amis.

L’Iionorable M. Irvine produit alors un 
billet d'escompte signe pi s Langelirr et 
endossé J.angiiirr et Trudel 11 lento 

moin qui reconnaît sa »igi 
dit-il, j'avais des billets à escompter, 

et je les donnais à Trudel, qui allait les 
porter à la banque. D est possible que ce 
billet qu'on me montre soit un de ces billets 
que Trudel se chargeait d'aller porter à la

Quand j'ai donné ce billet à Trudel, il a 
dù venir a mon bureau pour m’olfrir ses 
services comme il avait coutume de le 
taire. Je n'avais aucune inimitié contre 
Trudel. mais aux yeux du puolic, je n'ai 
mais pas a avoir des relations avec lui, et 
cela depuis qu’il avait été dit sous serment 
que Trudel n'était pas croyable sous ser
ment. Je n'ai commencé à avoir des soup
çons contre lui qu’à la suite de l'occasion 
où je l ai rencontré à la chambre.

La cour s'ajourne.
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Farine Nu I. par baril 
Farine fort u «le boulanger*. 
Farine extra .
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Bleui iniie
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M
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r*-dci n- tout b- jour, 
le» Dr» Krause et 

n v.m prendre

orme d'admettre le

et In suivant a été 
i. : “ I.'em|wleur a 
nui quille : »a flevre 

et sa ci-nditlou gi-m-

lies
diescalivf ont coupe

.crie r. L-s Dr Ma.- *e>
Hile pani iiie : quel 

nt saute pir i^s fenêtres et 
eut hles»e»daiisle

d autre» ont n-nssi a 
l'aide «le» laquelle ils »e * 
Jusque dans la rue ; d m
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,S!6imuili n B i, of Coin.. 5>
Federal Bunk .... KO
liniii-ri U liiini. pki

itinion Bank 50
iqnu -I ilamilion. . Iihi 
li|ue St inil.mt ... 50
l'I'ié Hui'lie.laga 

inqit*- V11lo Marin . !
Imereol niai Coal Cil 100 2 3m.
Montre»''('*'1. t'<v......... tu

isrs&s»..-..' b MrMonlroal Streol RyCo! 60 5
Montreal G as Co . 40 ti
i iin.tdH Col ton Vo.......... Iim Ij-.tm
Montreal Col ton Co.... 100 2-3 ni.
Diindn»Cotton Co........  100 |.........
lIiKdieliisa Colton t'o | lOd i24-3tii
Stormont ( 'oi ton f» ... | loti .........
MereluuH» Matif'K l.'O.. j 10(1
Ito.x al ( an. In».............. 2.'. 1 3
Muni I Lo.iii & Moi ! -Co tou I 3 
Camilla .Shipping Co... I»l
Canada l’nporfo .... inc j 5 
Uuaranice fo too I ■..
bin I nd l.iili, Co 
ÜOtii. * "al i ie < '«> 
l)n'Appelle Fnmi1 o... 50 |
Call. N. W. I,mil Co .. i »..'i . .. .
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Accident In». Co .... 100

sner
Dniarlaft Unebec R'y.. imi i ......!..
Pal un .Matif'K Co. l'K' .......
Montronl t p. a. Stock, j .;
Moii'i'i-ftl ii P. C. siei-k.. . ...I I
Canada Col ion liotnl».. |
Monircn! fol ton lmnd-j i
Dunila» Cuti on tioiids. I....................
Clmiiip. 8c 81. L. bond»
Canada ' 'entrai bonds 
('.■n. I'»«*. Iitn-J bonds, 
tmer. ( 'o b bonds 
MnrDo. ü» p ;;; bonds;; .

laissé» gli ---i 
enfin ont etc :. I. n

ivcs par les pompH r», arrives ai: pie 
inter signal axee leurs crlielles. Quand l in 
ceudie a été éteint, -m a fait des recherche» 
dans les ruines du bâtiment et on a retrou
vé trois cadavres, ceux des nommes Grant, 
Jackson et Smitliev, qui travaillaient sur 
les quais. Quatre* autres ouvriers, grievit- 
ment blessés ou brûlés, sont à l'hôpital, c- 
qui porUt « sept le nombre des victimes de 
cet incendie.

-Le bullH vol, A II.I.K*
il;;: !S îb

encore diminui-e 0 90 à Y 40 
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•BLIN 22—.lot 
urd'hui dans

DU M. P., a parlé 
nbl«*e à Kellys-

Le# Intrigue» de la oonr allemande
Londrks 22—Le corresnotidanf du Post 

n Berlin, dit : " Ou connaît mainteiiiuir la 
sur les bruits d'un projet du nu 

entre la princesse Victoria et le t 
Alexandre de Battenberg. L'histoire a été 
inventée par le parti de la cour et des 
membres «le la maison impériale afin il'ein- 
pécher le prince Alexandre de venir à Ber 
lin p-iiir rentrer dans l’armée et aussi afin 
d'exciter le sentiment populaire contre 
Vitupérât rice. II n'a pa* été question «le ru 
mariage. Le prince Alexandre désirait 
simplement faire un voyage à Berlin et 
l’empereur avait l'intention de lui conférer 
quelque distinction militaire, ce à quoi le 
priuye de Bismarck s’opposait.”

VlENNB 22—L’empereur François Joseph 
a exprimé aujourd'hui, dans une conversa
tion avec le prince de Ken*, ambassadeur 
d'Allemagne, le plaisir que lui causait la 

la crise provoquée à Berlin par le 
rapprochement-surxenu entre l’em 
et le chancelier qui lui semblait de I 

ix de l'Europe.

Ki moi’ «T

bourre, ou pain
dO OU MCOftU

l minage 
Suif brut.
-uif fondu 
Saindoux.
■»'uTC d'eral 
Miel. 1(1 Ii vr

La reine Victoria
Fi.orkncf.7 22—La reine Victoria, la prin

cesse Beatrix elle prince Henri bu Balien- 
sont partis d'ici aujourd'hui pour

5
"E j

Chambre «lus «lé pu té»
Ris, 22—A la réunion de la chambre 

des deputes, hier, un comité a été 
pour prendre en consld«"*ratiod la - 
de reviser.la constitution.

de onze membres dont q 
sont opposés à la révision, tandis que 
deux sont en faveur d’une revison Immé
diate et cinq autres tout en désirant une 
révision consentent à accepter la proposi
tion du cabinet pour ajourner toute me
sura en cette matière.

Le pape et le roi de Snède 
Rome. 22—Le pape, aujourd'hui, a reçu 

le roi de Suède. L'audience dura une heure.

Si- trop l'i-rablo. lo gallon 
Foin. I» tonnePa

•s d

comité est
:

Le,
Sou6

►

LO
iÔ5 ■ r.NTRPRENEUIl

g ure pour la pa
6 p. <:. bon-l-i..Rencontre royale POMPES FUNEBRESLondres, 22—On fait de grands prépara

tifs pour l’entreve de la reine d'Angleterre 
et l'empereur d'Autriche a Imiesbrnck. La 
salle d'attente de la gare est dveorée par 

artiste» de Vienne. Vn service en or 
vrira la table et les décorations de la 

seront très riches.

AVANT-Mllll
cm Riiirit m; momrk.h 220 na t*. j online co VI’-ne» M.in:hiiu«ls ....a

Ontario, a 52q

Hl paris. Banque ne» Man 
2-Kl Montreal Uns C"
| •' 

jèg ;;

t'havloi noitf, très élégant, )<• plus lieuu «ian« 
toute In cited O laxva

des — La banque de M- 
dividende semi annue

ontréal a déclaré un 
el de cinq pour cent.

— Le sous constable Leggett, fri-re
— nt de ce nom, s'est félin- du corps It-uheliftii o

: : 58 ./. SE NEPALt ".iJRévolte en Roumanie
Bucharest. 22—La révolte qui agite ac

tuellement la Roumanie lait beaucoup de 
victimes. Vn grand nombre de personnes 
furent tuées et blessées à Kalarasch. A 
Budescht, on a recueilli au delà de 20cada 

bles.st'ts sont dans les hôpitaux.

—Les gouverneurs x 
general, cette semait 
Ayer et Gilman Cheney.

—La compagnie du Pacifique a acheté 
des propriétés avoisinant sa nouvelle gare 
pour la construction des petites voies.

-Richard Wyne, 44 ans, du No 74, rue de 
Bresolles, a eu la main droite coupée. Aux 
ateliers de la compagnie «le téléphone Bell.

—Il y a eu, à l’institut Fraser, séance de 
la section astroni>mi<|iii* du T association 
météorologique. Les conférenciers 
MM. Mt-Nab et Walter II, Smith.

en asphalte de la rue Saint 
in de réparation» qui sur 
ides eut repreneu

KTATS- UNIS Voiii «le» rue.» York et Dalhoiiniv

ssemeot ouvert jour ei 
n p1 itudo. 
loniu ue.

de l’hôpital 
MM. A. A. MARCHÉ DE GROS Klnhli* 

exécuté» avec. | 
t'onnexlDn té

nuit Ordre»Saisie
New-York 22-Un constable de l'Etat 

du Maine, où la vente et l'usage des bois- 
soins fermentées sont «i rig< 
interdits, a saisi ces jours ci t 
baril de plâtre, n Ti 
artistement caché un autre lu 
mant vingt gallons de whiskey.

Montréal. 21 Avril 1884.
ent
idu

mreusem " le Voltaire ”un prétendu 
duquel était 
baril renfer-

r»F*8
I9

Paris, 22—Le Voit tire dénonce certains 
Am«;ricains qui ont pourvu Boulanger du 
fonds pour l’aider à réussir dans I espoir 
d'une guerre entre la France et l’Allema
gne. Une telleguern- augmentera les de
mandes sur le marché américain.

Le Voltaire flétrit d'aussi infâme# spécu
lateurs et déclare que c'est une honte pour 
un peuple d’avoir des aspirations aussi

Bld roux d hi ver du Canada . 
Blé hlanctl hiver «lu
KSteX "u
No ï Nord'-Oi 
l’ois. W» Ib*. en 
Avcjiue, 31 Ib»

Bié-d'mdc.

1%
::::S k0^. a :siArrestation

Troy, N. Y. 22—Un audacieux voleur, 
déguisé en prêtre catholique et prêt en 
dunt se nommer Harwey, a été arrête a 
Trov (Ni-n V-rfc), où il ov.it réuo.i A «e
faire livrer des joaillers pour plus de 8700 
de bijoux, contre des cheques fau

:îî !;{magasin

P'S S fi 
:::8 îüJacques a besol 

faite» aux frais 
ont garanti To 

—Le chef de police Hughes vient de dé 
fendre qu'on fume a l’avenir dan# lu bu 
rea u du député chef. C'en 
fumer devront se ret irer l

en e'ntrei

karinks

l’n i en le d'Iii ver.......................
Pai en ledit printemp#..............

■

Superflue...................................
Forie de boulanger .

T.'ii

CREAMll OTARTARxou sans
Entrevue avec M Floqnet

Paris, 22—Le premier ministre Floquet 
a eu une entrevue aujourd’hui avec une 
déiegat ion d'etudiants, se plaignant de la 
police pendant les troubles politique», ici, 
vendredi dernier. Le premier ministre les 
informa qu’il reprimerait tous desordres 
avec fermeté et en même temps il se ren
dra compte si la police outrepasse ses de

• I 40 » l GU 
4 to ft i 65

. 3 80 ft 3 95NEW York.22—Le steamer La Bretayne. 
de la ligne transatlantique, est arrive du ix qui voudront 

dans la salle voi-
tel ers Umbria et City of Rich 

rrivés de Liverpool.mond sont a
RN HAV8 U'ONTA KIO—L’ingénieur de la corporation a écrit à 

la compagnie des chars urbains, lui enjoi 
guant de taire le service immédia'entent 
sur les mes Saint Denis. Saint Lan 
Craig et Bleary.

— 1 e nouveau ch 
pour Toronto 
ci-inmencemen 
d'une manière 
lion de notre cor

Vn gram! concours «le tir a eu lien sa 
di antes midi a la Pointé Saint Charles, 

es bâtiment* de Ta«|in-duc. Ce con- 
par le " Domit 
nombre de tin

Foi ic«le Ih»iilanger «t-- :» ville len 
sms de IH) Ibsi par 1V< livre»..

Karine‘I avoine, en liai fi...........
F -1 ined’ii vninp granulé*) en baril»

(jiu.niii A .le pfo«1iill* reçus hier:

Ble. minois............
A voi ne. minois. .
Farine, baril» .

Beurre, rhic '«*•< •

Tnhsr. pa-uie!». . .
Pétrole, bnriis et «-ai»-

iüiis
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Traité de» pêcheries
Washington, 22—11 e*t probable que le 

débat sur le traité des pêcheries commen
cera avant la fin de la’ «;*maine-

La loi de lynch dan» le Tennesee

M. Floqnet à la chambre
Paris 22—Voici quelques extraits du 

discour* prononce avant hier, par M. Flo- 
quet a la chambre.

•• Je l'admets, la situation est a»sez. su- 
rieuse pour que des explications nettes 
doivent être échangées entre les rcpré.cti 
tant s de la nation et le gouvernement qni 
accepte de lourdes responsabilité». Jus 
hommes qui sont aujourd'hui chargé» de 
la direction des affaires publiques ne veil 
lent i>a* d’une sorte de confiance provisoi
re, analogue a ce delai qu'on aceonle aux 
réservistes appelés par le service obligatoi 
re a faire leur» x ingt huit jours. Nous n'a 
vous pas besoin de la miséricorde, il nom 
faut la confiance de la chainbte et 
liante complète.

ef de police doit partir 
et les Etats Unis vers le 
t de mai. Il doit s’occuper 
spéciale de la réorganisa- 

ps de d*

Nashville. 22—Une dépêché de Galla
tin (T’eimess.-ee), rend compte d une exe
cution sommaire qui vient d’avoir lieu dans 
les environs du celteville.etquiqst blamee 
par tous les bons citoyens du pays. Cela 
semble extraordinaire dans un Etat comme 
le Tennessee où Ton applique généralement 
la 1m de Lynch avec beaucoup de facilite ;
mais il parait que. cette fois, rien u’etait
moins prouvé que la culpabilité des victi
me#. et il est fort probable que les gardu-na 
de Gallatin sont allés irpp vil e en liesogne.

quelques semaines, la maison de cam 
pagne de AI. Kerley, un citoyen en vue de 
Gallatin, a été entièrement détruite parut) 
incendie, et on a soupçonné deux tiegres, 
les epoux Kirkpatrick, d’y avoir mis le feu. 
C«*s soupçons ont pris corps peu a peu. et 
l'autre nuit une b «nde d hommes armes est 
arrivée a la cabane habitée par les Kirkpa 
thek. s'est emparée des deux nègres et, 
sans leur donner le temps de s'habiller, les 
a emmenés à une faible distance de leur 
misérable logis. Quelques minutes apres, 
le corps de la femme Kirkpatrick, revêtu 
•d'une simple chemise de nuit, se lialançait 
a Tune d. s branches d un gros arbre planté 
sur le bord de la route, et un peu pins loin 
gisait le cadavre du mari, la tête fracassée 
par une dizaine de balles. A vrai dire, la 
femme Kirkpatrick, plus connue sous le 
nom de •• Puss," était seule accusée d avoir 
incendié la maison de M. Kerley, mais on 
pen»e que son mari.innocentde touterime. 
a été tué par les vigilants parce qu'il avait 
reconnu certains d'entre eux ; la crainte 
d’être dénoncés, les aurait décidé» à se dé 

d'un témoin gênant.

tuctives.
I.i plus PLUE, la plus FORTE, la MEILLEURE

NE CONTIENT NI
Alun, Ammoniac, Chaut, Phoiph 

ou autres matières nuisible».

E. W. OILLETT^gSKÆ*
Fabr't de la "Celebrated Royal Yeaet Cake«

cours a et** organ'Su 
lion (àpb,"." et un grand 
y ont pris part.

provisions locale*
Dard canadien, par baril................. *17 50 » 1.8 01
Lard pour iiIiiiiuiu». 'le 1 ouest, b. 17 00 » 17 ù'i 
Lard de l ouesi.lo baril 17 uti » 17 50
Lard léger pf)ur allmuifi». le baril 0 00 » r, .«u
Bien! pour aliment ,1e baril.......  0 00 i u Ou
B«euf indien pouraUmein»0 <X) « 0 O'i 
Jambon, la lb. • 0 114 « 0 12 i
lambon ami» i-aiivns. la lb.. 0 12 -i 0 ij*
Jeu bm vert la lb o (ri à o mit
Flancs xe la b.......  0 0<j A 0 00

ment Saindoux de l'ouest, en seaux, lb 0 t-9.- > 0 (Z'i
«■ M2Uanb"::e"",:";x:::: î&î SS*

:: :::: 18,tni
—Napoléon L'Ecover a «té an été pour 

a- oir volé du linue chez Madame Masson, 
N» 18 rue Faint V'bain, durant la nuit de 
jeudi. Le prisonnier avait été arrête pour 
ivres»** et était inscrit sous le nom de Du 
tand. Proc s plu» tard.
-Un

rue Bonseronrs. on 
"cun à H mois de pri 
autres mois, 
entre deux v 
page d'enfer 

— Ia* feu a pris a la résidence de M. S. W. 
Beard, au Nu KO de la rue Simpson. Mal' 
grc la promptitude des pompiers a #•• reiv 
dre »ur le théâtre de I Incendie, le feu fit de 

tbles ravages. Il parait que les pertes 
par l e i-ment dévastateur sont d'à 
810,000.

Il va unecon-

LA CLEF DE LA SANTEvenons vous demander. «Fatten 
la'quest ion «le la révision soit 

posée. Nous saurons alor* s’il existe ici 
une majorité décidée à appnxer les réfor 
ine», tout en se montrant confiante dans 
un gouvernement qui marche avec la gau
che. parce qu’il ne cro t pas que le peril 
soit a gauche. Le gouvernement a besoin 
de cette confiance, messieurs, pour défen
dre la République contre tout prétendant, 
soit qu'il représente la monarch je. soit 
qu'il émane comme une énigme, d'un plé-

>JKsa femme
t eu- condamnes i 

, plus 810 ou d 
: tenir habituelle 
quereller, faire 
lier les voisins.

demeuranthomme et

et itisul .3

ouvre toute» le*svenmtsobwtruée» deslntesim*. 
«le» rognon» ci du foie et en enlévem graduelle 
ment, sans faible»»#, tonte* lu» Impure;»* et 
mauvaise» humeur» de» eocrét ion» : «orrig'iani 
en mémo iemp« Tacfdité de l'cwtomiic. guerm- 
«Ain l'excès de bile, dyspepsie, maux «leir-iu, 
eiourdi-semunt. brûlement cl’estomiv. con-tlpn 
lion, «é here#»® de la peau. t>ydropt»l*\ n niblia 
‘cment «le la vue, Jnnnlwie. salt rheum, érésip#;- 
]«w. "croftile, battement «le eoeti'. atla«iuu de 
nerf e( «tébllité générale ; toute# ce» maladie# 
et pltif'lunr* autre* #embl»ble# c«-ilent A l’influ
ence bienfaisante du Burdock Blood Bitters.

it Cut. propriétaire». Toronto

Nouveau 

Town»hl|w.......
Morrislwirg...................
Hrfs kville .....................
T)e 1'OuuHf..

peu presCandidat radical éln
Paris 22—M. Fcrroula. radical, a été élu 

aujourd'hui membre de la chambre des 
député# pour Ca

—Samedi matin, à 8 heures, une musse 
de r>quiem itour le repos de Tâine de feu le 
sénateur Rolland, re«-ommandé

FKOMAOE
Le meilleur de septembre et octobre. IH4 » 12 
Bon de «eptembre.................................... mi » H14
kü""!1!".'d î 12.
QualiU moyenne.................................... 9 a 8«

rc;i»»oue. I -
n ion de Pliure», a été chantée dans T«*gl se 
Notre-Dame. L’o ficiant était M. Tahbe 
Bray. M. le ente Sentenne et M. l'abbé So- 
riu assistaient au cb

M- O'Brien
a Fermoy 
terroinpu

Dublin 22—M. O'Brien a parle 
aujourd'hui. II n'a pas été In 
dans son discours. M1LBUKN
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coupables lorsqu’ils se laissent 
entraîner par leurs illusions et 
leura espérances et donnent à 
leurs enfants des noms aussi 
difficiles à porter. Si mon Narcisse 
eût hérité des habitudes de son 
mythologique patron, les fontai
nes n’auraient plus de nymphes, 
tant il était laid ; la tête allongée 
d’une fouine, des favoris rouges 
teintés d’un jaune sale, les 
cheveux clairs comme un champ 
de blé mal semé, des jambes 
énormes supportant un petit 
buste, —un compas debout, sur
monté d’un bouchon, une grosse 
épingle fiché dans le bouchon,— 
voilà Narcisse !

Matante ne pouvait pas le 
trouver beau, mais il était poète, 
il avait une belle âme !.... En 
faveur de la belle âme, nichée je 
ne sais où dans ce vilain corps, 
elle le promena en Suisse, en 
Italie, en Allemagne, tandis que 
ses neveux se cotisaient pour 
aller en troisièmes à Saint Cloud 
ou à Suresnes, manger une friture 
en buvant du vin bleu. Ah ! ma 
tante, que vous fûtes coupable !

La sœur et doublure de Narcis
se, le professeur numéro 2, se 
nommait Palm\ re. C’était une 
grande fille brusque, fantasque, 
cassante à l’accès. Elle tâta ma 
tante d’un coup d’œil,absolument 
comme elle essayait, d'un coup 
de pouce, les notes hautes de 
clavier, et se mit immédiatement 
à son diapason, c’était le vrai 
moyen ; ma tante, qui avait cru 
impossible jusque là de rencon
trer une chrétienne aussi désa
gréable qu’elle, craignit Palmyre 
et l’adora tout de suite. Elle 
tremblait à la pensée de la perd 
ne la contredisais jamais, et 
laissait manger la laine sur 
dos avec reconnaissance.

[A Continuer)
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UNION hT. JOSEPH

L'é ous de M. Hormida- Dopira, m. mbre 
de l'Union St Joie h,étant dé :èd/e, av:s <i t 

r'sent donné que U contrit ution de 
uant due et que cette 

à la tociété d’ici
10 c mine « et u a nte

;ribu iou doit ê re pay e 
7 mai, 1888.

FRS. LOYER, 
b'ec. était*

Union St Joseph, 23 Avril 1883. 23'*îi e:
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A travers 1» ville
La température, hier, a été des 

plus ioconstat tes : de la pluie, de la 
neiqe, de la grêle. du soleil de temps 
à autre, lel a été le bilan de la jour
née. Aujourd’hui temps radieux 
après une forte gelée blanche durant 
la nuit.

La dernière réunion des membres 
de la Glissoire Taché aura lieu mer
credi soir, le 25 courant, à 8 heures, 
au Russell.

M J. A. Valin et quelques amis 
de Hull et d’Ottawa sont partis 
samedi pour la Baie Noire sur le 
yacht à vapeur “ Seagull,” dans le 
but de faire la chasse aux rats mus
qués qui sont nombreux, paralt-il, 
cette saison.

Les membres du Club St Hubert 
ont tenu leur exercice régulier de 
tir, samedi après-midi au lieu ordi
naire

Bon nombre de constructions 
nouvelles seront érigées durant la 
saison sur la Côte de Sable.

Réunion de l’Union St Thomas, 
ce soir à la salle St Joseph.

Les nouvelles bairières dans la 
Division No. 3 du Canal Rideau 
viennent d’être complétées.

Le Marché By était presque dé 
sert ce matin. C’est à peine s’il y 
avait une douzaine de fermiers en 
tout.

P PETITES NOUVELLES.Dans la Capitale H0SPH1TINE
Falières

Jlâ TASTE MILLION* 1IREV"
L* elef de Ciel

Se troux'e à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien 
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d’ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joues de 
mariage et bjoux à grande réduc 
lion de prix, garanties chez

H. H Norez, 
No. 30, rue Rideau.

-\

Nous étions, dans ma famille 
prochaine, quatre garçons en 
pleine fleur, tous cousins, mon
tant allègrement le coteau de la 
vie, sans penser encore au versant 
opposé, qui se dégringole si vite1

Nous traitions en bons camara
des cette joyeuse vie, faite de 
printemps réunis, et... ma foi! 
elle nous le rendait bien ; sans 
nous enrichir, toutefois ! Nous 
tirions laborieusement la queue 
du diable, de janvier à la Saint- 
Sylvestre.

La première semaine de chaque 
mois s’utilisait à manger jusqu’
aux miettes les maigres rentes 
servies par nos familles ; la 
seconde à les digérer, dans un 
repos nécessaire ; une période de 
regrets amers et de projets fan
tastiques occupaient la troisième ; 
durant cette période-là, nous 
eussions “découvert un monde, 
sauvé un peuple,aimé une reine !” 
La quatrième semaine apparte
nait aux expédients désespérés 
pour manger à notre appétit.

En ces heures de détresse, la 
pensée de notre commune tante, 
mill onnpîre depuis trente-cinq 
ans du fait de sou heureux ma
riage, nous revenait à tous, régu
lière comme nue obsession. Paul, 
le sous-lieutenant, un grand d-ôle 
rempli de moyens, mais brutal 
comme une trombe, et d’un appé
tit douloureux, fou- rait son poing 
entre les épaules de son voisin, et 
hurlait ces dix mots : Crebleu ! 
si j’étais ma tanie ! Félix, un ca
rabin. travailleur, celui-là, qui 
s entêtait à empoisonner nos pé- 
na es de son abominable cuisine 
d’emphitiléâire, lâchait le débris 
humain qu’il épluchait, nour 
s’écrier, le bcalpel en 1 air: Hou ! 
si je tenais ma lau e ! Çadoauait 
froid, le ge ,le et la phrase !

Auguste, familièvemeiit Gu- 
guste, un petit blond :n, joli, joli ! 
nnuva is comme Satan, avec une 
têie d archange, soupirait mélan
coliquement : Mes ara-s..., si ma 
tonte me connaissais je réjouirais 

tante...et matante nous don
nerait à diner.

Il n’est pas douteux que ai ma 
ton-'e nous eût connus ot appré
ciés, nous eussions dîné tous 1rs 
jours; mais voilà, sous prétexte 
que bs patents besoigneux fur 
ment une gent haïssable, portée 
far instinct à jalouser, à gratter, 
à piller, à dévorer, ma laute fai
sait grise mine à tous les siens.

Ces procédés étaient c hire na 
lure, vt ma tante raisonnait pi
toyablement. Je le prouve.

l/abord; elle avait un fils, son 
héritier incontestable, beaucoup 
plus jeune que nons, et destiné, 
suivant les apparences, à nous 
enterrer tous.

Ensuite, mettant toute modes
tie dans le coin, nous étions des 
garçons triés sur le volet, ins
truits, sérieux dans lenr genre, 
pauvres mais honnêtes, suscepti
bles d’accepter quelques petits 
cadeaux de notre tante, mais 
incapables de la voler, et disposés 
à l’aimer pour rien, propension 
plus rare qu on ne le pense !

Je ne vis jamais ma tante parée 
des grâces de la jeunesse. Elle a 
peu être été jeune, j’affirme 
qu’elle n’a jamais é.é g acier, je. 
C’était une petite femme courte, 
jaune, pétrie de manies et de 
caprices, enragée d’un esprit de 
contradiction qui la portait à ne 
rien faire comme tout le monde.

Ma tante ne voulant pas jouir 
de sa parenté légitime, se trouva 
solitaire, et s’ennuya à périr. 
Bien n’est pins difficile que de ee 
tenir compagnie à soi même ! 
Pour pas&er le temps, elle s’intitu
la amie des a is, pat-onne des 
artiste et se dévoua aux talents 
méconnus. Ce rtaines gens décou
vrent des sou ces avec des ba
guettes de coudrier ; ma tante, 
sans baguette, découvrait des 
artistes. Son âge et son caractère 
lui laissaient toute liberté ; elle 
p otégea ainni un énov, une bas
se, deux violons, une clarinet,
. .ois auteurs naturalistes, quatre 
vaudevillistes; dix peintres d’a
ven" ’ fixèrent sur la toile, à titre 
Ce : ecou îaissance, la taille cour
taude, le nez en coup de vent, 
les cheveux courts et rudes, le 
ma .iqne bilieux de ma tante.

Chaque engouement durait 
ma tante s’endormait,

Notre feuilleton.
Nous commencerons la publica

tion, cette semaine, d’un intéressant 
feuilleton qui sera du g eût de tous 
nos lecteurs, nous en avons la ferme 
conviction. En attendant que nous 
le recevions, on lira avec plaisir la 
charman’e nouvelle que nous pu
blions aujourd’hui intituléé : 16 Ma 
Tante Millionnaire.”

A bon lecteurs.
On a dû remarquer que depuis 

quelques jours “ l,e Canada” don
nait plus de nouvelles locales que 
tous les autres journaux de la ville. 
Nous osons espérer que nos 
breux lecteurs nous tiendront comp
te des efforts constants qui sont 
faits pour leur plaire.

Jean le Maudit.
Les membres du corps de musi

que des Chaudières ont remporté un 
succès complet hier soir ; le drame 
“ Jean le Maudit ” ayant été inter
prété à leur bénéfice à la salle St 
Jean Baptiste, rue Queen, devant 
un auditoire très-nombreux. La 
représentation a été rehaussée par 
la présence des Revds P.P. Domini
cains qui occupaient les premières 
places. Les symphonies charman
tes du corps de musique des Chau 
dières ont beaucoup contribué à 
l’agrément de la soirée.

La pièce qui comporte un prolo 
gue et trois actes a été fort goûtée, 
les principaux rôles étant bien ren
dus et chacun des amateurs recueil
lant sa bonne part d’app'audisse- 
ments.

Entre le premier acte et le prolo
gue, on eut le plaisir dVntendre un 
solo de clarinette par M. Cameron, 
qni lui valut des rappels prolongés.

Au deuxième acte, M. Barrette, 
directeur de la fanfare, se fit aussi 
entendre dans un fort joli solo de 
cornet avec accompagnement de la 
fanfare. L’exécution de la “ Mar
che de Boulanger ” au troisième 
entr’acte, provoqua des applaudisse 
meats réitérés et des rappels proion 
gés. Durant un intermède obliga 
toire par suite du changement de 
scène, MM. Barrette et Cameron se 
firent entendre chacun sur son ins
trument favori, dans l’exécution du 
“ Mocking Bird.”

A en juger par le nombreux au
ditoire qui encombrait la salle, la 
lecette a dû être très-abondante 11 
les oiganisateurs de cette représen 
talion ont droit d'être fl -rs du suc 
cès obtenu.
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Pour la Mère, pendant l'état de grossesse; 
l'our I Enfant, au moment du sevrage ; 

^^Pour le Vieillard et le Convalescent.

JPal •• ncere un assortiment com 
Il *s el dames dans ces corsets 

rslé depuis les plus pet t aux pus 
prends, loujmrs au même 1ns prix de 
25 contins en montant. H. H. Pigeon, rue

«i* une Sfiéci. lité,
, Pari iens Elêganis 

ortim-i. t complet. H.

b‘ 1‘r fill

La PH05PHATINE est le véritable ali- 
nourris au sein ou au biberon. Aucune 
Poudre dite d'alimentation de l’enfance, 
compraéc.

ment dos enfants 
Fécule, Conser 
ne saurait lui

Crut Cadmimstratùm facile du Phosphate de Chaux, fui 
fortifie Us Enfants pendant leur croissance.

€ »r»el« franç
gri , bl i es ou autres, 
elAnt 
H. P g-jcn

Ma gran 
c ini»> eurir» 
mart-ban illhe s, 
mie >em«ine 
H. Pigeon, 551

Grande vente de coupon 
ce»-* lundi matin cour i ne . emaim 
ment chez H. H. Pigeon, 551 rut S

ve,
être

551 rue S
f/j

;*

de veu'e de coupon * 
o ue^HortfH «.e

(reniement H 
rue b ms ex.

FABXS, 6, Avenue Victoria, 6, FABXS
Dépôts dans toutes les bonnes Pharmacies du Canada,

LOUIS GRATT0N s, ci ra ner-

Lnu 11 r.e grun le - en'e de 
•icéden s cora
il uiSunex.

coupons à des p ix sms pr-- 
mence.achezH.il Pigeon, b i

Et. JAMES HA LUne assemblée du conseil de ville 
a été appelée pour 4 heures aujour
d’hui pour prendre en considération 
la conduite que doivent tenir nos 
édiles à l’occasion de la mort de 
l’hon.Thos White.

Une jêune femme du nom de Da- 
genais est morte soudainement du
rant la basse-messe à l’église St Jean 
Baptiste, hier matin. La défunte 
était âgée de 2G ans seulement.

Ce matin, un homme à l’emploi 
de la compagnie du Pacifique était 
à conduire une charge de tuyaux en 
fer sur les lourdes voitures de la 

pagnie, sur la rue Rideau, lors 
que l'un deux lui tomba sur la tôle 
lui infligeant une assrz profonde 
blessure.

Il y a beaucoup d’applications en 
ce moment pour la position dans le 
bureau du Greffier de la cité, pour 
remplir la position ci-devant occu
pée par M. P. J Fox.

Deux chevaux attelés à une lour
de voiture de cultivateur ont pris 1 » 
mors au dents, ce matin sur la rue 
Rideau, effrayés nar un papier que 
le vent avait sou'evô sur la rue. Les 
animaux rétifs ont été arrêtés en 
face de l’hôpital Protestant sans 
avoir causé trop de dommages au 
véhicule.

L'enquête s’est commencée ce 
matin sur le corps du jeune garçon 
qui a été écrasé samedi par un char 
urbain. Vers les 4 heures a eu lieu 
l’autopsie du cadavre dont nous 
donnerons le résultat demain. Le 
Dr Wright procédera à l'autopsie.

Mardi soir, 24 Avril.
A 8.13 heures

Soui le ps ronage dittingué de 
lence le Gourerneui-Uénéral 
q lise de Lansdowne.

M. F. JF.HIN PRUNE
( VIOLONISTE DU ROI DH BELGES )

—ET—
N. ERNEST I. ONGLE Y

( VIOLONISTE )

Ottawa avant s n dêj art 
l’Allemagne.
........ 7$ cenlln».

NO. 418, RUE SUSSEX Son Excel- 
et la roar-

(Porte voisine des bureaux du ‘‘ CANADA.”)

M. Œratton, avantageusement connu du public d'Ottawa qui 
a été à maintes reprises à même d’apprécier la qualité des ouvrages 
confectionnés sons sa direction, désire annoncer qn'il est prêt 
comme par le passé, à la veille de la saison des travaux de construe 
tion à exécuter tontes commandes que l'on voudra bien lui confier- 
Il espère par sa ponctualité à remplir les ordres et par la qualité et 
le fini des ouvrages qu’on lui confiera, pourvoir [compter sur une 
large part du patronage public.

Une visite est sollicitée à mon établissement avant de 
donner des commandes ailleurs. Conditions raisonnables.

Dernière vi itc à

NlfEMrtier

Diagramme d la telle dé.ioaé chez J. L. 
ORMff&SUN. * 21 a.—3ins.
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HEBDOMADAIRE
BUREAUX

Préparé par PAUL OAOE
Pharmacien de Première Gasse, Docteur'en Médecine de la Faculté de Paris 

SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE BÉOlCAgElT 
F A. RIS, e, Hue de OrenellaSt-Oermain, O, PARIS 

Cee Pilules renferment sona un petit volume tontes les propriétés 
toni-pnrgativea de l'Elixir Outillé qui, depuis plus de soixante ans, est 
reconniucomme un des remèdes les plus économiques. Comme PURGATIF 
et DÉPURATIF, il est d’une efficacité «contestable contre les Mala
dies du Foie et de l’Estomac, les Digestions difficiles, les Fièvres 
épidémiques, les Affections goutteuses et rhumatismales, les Maladies 
des Femmes, des Enfants, et dans toutes les Maladies congestives.

Note* Religieuses 414. 410 HUI» *f S S * .Y,

ATELIERS 
116, JRUE8T PATüICE 
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Chaque dimanche soir, la petite 
chapelle des congréganistes de la 
rus Murr ye lencomirée de fidèles 
à l’occasion de l'instruction suivie 
d’un salut solennel qui y a lieu.

Le Révd P. Gonihier a donné le 
sermon avec son éloquence bien 
connue, hier, à l'Eglise Saint Jean- 
Baptiste.

Mgr. Glut, d'Athabai-ki, (McKen
zie), N. O. est à l'archevêché depuis

On exécute à ce bureauSB cornu içen. tour lw TértUklM nuus MHUIÉ p réparti* par PAU SAIL
D4H‘ * Québec i D- Bd. MOIUW * O*. ttârm— Ch-, 3H rue Sàint-Jeaa mgmm 

«t DAM Lee PAiocirAi.ru rn»w**rire no oanaba.
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COURRIER DE HULL.

TOUTES SORTES

Le remorqueur J. R. Booth, a 
remorqué, ce matin, trois barges au 
quai Bronson.

Le vapeur Empress, capt Bowie, 
est descendu sur la rivière ce matin. 
La ligne régulière entre Ottawa et 
Grenville commencera ces jours-ci.

Les scieries de MM. Hurdman ont 
été mises en opération, ce matin.

Un nommé Gravelle a reçu des 
taloches d’un confrère irlandais, 
dans la nuit de samedi à dimanche, 

la rue Church, pour avoir in
sulté les passants. Il aurait mieux 
fallu pour lui de ne pas avoir fait la 
noce et de rester chez lui.

MM. Murphy et Fagan ont ouvert 
une boutique de forge sur la rue du

D’IMPRESSIONSLe Rév. E. Casault, curé de St 
Alban, comté de Portneuf, s’est em
barqué le 19 courant à bord du 
“Vancouver" de Liverpool, pour 
Québec.

TELLES QUE/

lêtes deI com.-tes, 
Memorandu 

Cartes '™aX
“’‘‘ch

Un êcrané
de visit.) 
èques, 

Bille

Vers les 5 heures, samedi après- 
midi, un bien pénible accident est 
arrivé sur le Pont des Sapeurs eau 
santlamoit de Christian Dri ker, 
un petit vendeur de journauv.

A cette heure de la journée, les 
petits garçons qui vendent les pa
piers-nouvelles du jour sont très 
occupés et s’empressent de chercher 
toutes les occasions posr-ibles pour 
faire

eis,
Traites,

Enveloppes.

POUR NOTAIRES
Cont de vente,

Irais de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations 
Quittances,

ConDECORATEUR DE SALONS, CHAMBRESA D.NER, ETC,
quelques contins de bénéfice. 

L’infortuné Brisker, avec son pa 
quel de journaux sous le bras 
voyant passer un char urbain des 
Cendant le pont dans la direction 
de la rue Rideau, s'empressa d’y 
sauter ma s, soit qu’il ne put saisir 
la barre d’appui, to t qu’il eut été 
repoussé par le conducteur, comme 
certaines personnes le croient, le 
malheureux enfuit roula sous la 
lourde voiture dont les roues lui 
passèrent sur 1 estomac le mutilant 
affreusement,omme il est facile du 
se l’imag n r. Les témoins de cet 
horrib e accident s’empressèrent de 
r, lever e petit info, luné et le Dr 
Ho.’jey qui lut appelé lui prodig la 
les premiers so ns après quoi on 
transporta le blessé à 1 hôpital Pro 
testant dans un état désespéré. Mal
gré tous les meilleurs soin le 
jeune Drisker succomba à ses affreu
ses blessures hier matin vers dix 
heures

Le conducteur du char, un alle- 
nd du nom de Otto Scingel a été 

arrêté immédiatement pir le cons
table Cayer. On a tenu aujouid’hui 
une enquête sur le cadavre de la 
malheureuse victime dice pénible 
accident.

isportb,
Protêts,

Obligation^ eto
PEINTURES À FRESQUES ET DESSINS D’ORNEMENTS 

DE TOUT GENRE.On a découvert le voleur qui a 
volé chez M. Edmond Séguin, ven
dredi dernier.

Il y a un parti de sucre chez M. 
Xavier Lorrain, à la Pointe Gati
neau, aujourd’hui Tous les princi 
paux citoyens de l’endroit ont été 
invités.

Catalogues,
Listes de prix,

Programmes,
Circulaires,

Affiches,
Placards.

Lettres fïiiiéiaiiH .so,### R0ELEM! DE TAPISSERIE Etc., etc., etc.
Assemblée de l’Union St Joseph, 

ce soir.
La sépulture des corps déposés 

dans le charnier du cimetière ca
tholique commencera me credi.

Tel qu’annoncé au prône, hier 
matin, plus de diux mille hommes 
ont as-isté, hier soir, à la conféren
ce prôchêe par le Rév P. Harnois 
sur la Tempérance. Au cours de sa 
conférence, il a fortement recom
mandé aux échevins de ne pas accor
der de licence d’auberge dins Hull. 
Il est à espérer que les avis qui ont 
ôté donnés par le savant préd cateur 
seront mis en pratique pour le b en 
en général de la ville de Hull.

BLANCS POUR AVOCATSVIENNENT D’E ’RS REÇUS.
Décl iratlons sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
Ob positions 

Fiat,
Inscrif U.'*

Ouvrage exécuté avec promptitude et fait dans les derniers goûts.

Etc., etc., etc

Coin des rues Dallionsieet St Patrice POUR LES SEL TRESORIER?
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphab étique l’eHci-- ,n

Pour les Greffiers et les Commisf, rc
-----DE —

532 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN.

DEVINTLE MAGISTRAT DE POUCE
Lundi 23—James B;-eener, accusé 

d’ivr.-sse. est aciuittô vu que c’est 
sa première t flense. Frédéric Fur 
lier, accusé de la môme offense, est 
condamné à 82 d’amende.

Frank Day, perturbateur de la 
piix pi blique, est condamné 
d'amende et $2 d • frais.

John Day, accusé de la même 
oflense, est acquitté.

Otto Shelzer, conducteur d’un 
char urbain, est amené ce matin 
devant le magistrat, sous l’accusa 
tion d’avoir poussé un jeune hom 
me hors du char, causant sa mort. 
Une enquête aura lieu aujourd'hui 
à l’hôpital protestant de la me Ri
deau, afin de s’enquérir des faits.

John Beauchamp,cocher de place, 
pour avoir laissé son cheval dans la 
rue sans l’attacher, est condamné à 
$2 d'amende et II de frais.

John Law, négligeant de rappor
ter un cas de dipthérie chez lui, se 
voit condamné à $5 d’amende et $2 
de frais.

Un Autel.

La coquette Eglise St Jean Bxp 
liste, est maintenant à peu près ter
minée ; c’est l’un des beaux temples 
catholiques dans la province d’On 
tano. NjUs avons déjà dit un mot 
du mai re auiel que les Revds P.P. 
Dominicains fjnt construire pour le 
plus grand ornement de leur église. 
Lie travail en a été confié à M 
Paquet et Godboui, de St Hyacin
ths, qui ont exécu é les princ;paux 
travaux d’aicbilt dure delà splen
dide chapelle du Collège d’Ottawa.

11 suffit de mentionner ce fait pour 
que l’on soit assuré que le nouvel 
autel de l'Eglise St Jean Baptiste, 
sera un bijou d’arebiLecture qui fera 
l’admiration de tous les connais 
seurs qui visiteront ce temph 
donner une meilleure idée 
magnificence il ne sera pas hors de 
propO) d’ajouter que le coût de cet 
autel est de 82000. Les Révds P.P. 
Dominicâins croient que l’autel de 
même q ie les stalles et la chaire se- 
i ont en place pour le 24 juin, fête na
tionale et en même temps patronale 
de cette Eglise.

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jnger nt 

Blincs de Procès-Verbaux
D'avis de Vente

De Saisie
Di V. n.e peu :

aimable et souriante comme une 
bonne fée ; elle songeait creux 
ou souffrait du foie, c’était fini 
de rire. La fée poussait ses artistes 
dehors, à coups de balai, comme 
une nuée de sauterelles. Personne 
ne savait pourquoi, et les pauvres 
gens filaient doux...le cœur serré, 
l’œil hnmide, se pourléchant les 
babines...

Ils îencontvèrent des vengeurs 
..., nous aussi ! Ma tante, aussi 
indomptable qu*incorruptible,fut 
asservie, un lustre entier, par le 
professeur de mon cousin.

Ce prosesseur était double : 
comme frère et sœur, fils et fille 
d’une sorte d’empoisonneur, offi
cier de santé dans un trou, en 
Normandie. L’homme s’appelait 
Narcisse. Les parents sont bien

VINAIGRESà 810 LE TOUT

SUR BON PAHER19
IL VIMIGRERIE DE KIRGSTO*.

A.. HAAZ cb OIS,
BT A DBS

AVIS RELATIFS IUX PASSEPORTS
Lee personne qni ont besoin de passeports 

du Gouvernement Oanadien, doivent s'a
dresser è ce Département et accompagner 
leur demande de la somme de quatre pias
tres, honoraires fixée par le gouverneur en

MANUFACTURIERS
(«a, Ctilre, Malle et antres 
VINAIGRES

Garantis Purs sans tons les Rapporta
K* VENTE A OTTAWA 

Far teas lee Prlaelpeax EpiHers.

a*. Vlas Blaa

Lee ordres envoyés par la P<> i 
reçoivent une attention toute spècial»- w 
sont exécutés sans délai.

G. POWSLL 
ecr*taire d'Etat.Son». 8e 

e 1887.Ottawa, 19 Novembre
le. Pour 

de sa ABONNEMENTS:
IDITI0S ttUOTI IKHHK

Un an pour la ville............................84 00.
“ " En dehors delà ville...........*3 00

KD1TI01 HEBDOMADAIRE

oeaussttubb
CH/Luasimsa

oHAtjaarmsa
C’en en allant vous faire Cbausaer au No. 229, m Dalhousie que 

vouaaure* une bonne paire de Chansaurus faite j ate a votre pied et d’une 
bonne durabilité. Chaussure» d’hommes, de Dames. d’Enfaeis, elc. etc.

NTAPO >W CANTIN 
Se m SUS DALHOUSIE

Charles Cooper, pour la même 
offense, cause remise à demain.

Uu an ........ H........ .. M..MH.M.1
Invariablement payable d’avance.

.81.00.
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